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Débats 


N répondant, fn août, à une 
enquête de l'Evénament du 
Jeucf, « Juifs, catholiques, 
Pourquoi l'affrontement 7 », js ne 
pouvais me doutsr que, deux 


πιῶτα US che nie 


des gens qui font monter ls tempére- 
ture, et ἣΞ sa situent des deux côtés. 


Fait révélateur également : ce 


de certains juifs. Or ce texte, bien plus 
dur que le mien, fut ignoré par les 
médias : provenant d'un juif, il ne 


monde ait connus. La querelle du car- 
mel devenait [5 querelle d'Auschwit. 


était pour eux la pire forme de ta haine 
racisle, mais pas la seuls. Cette tradi- 
tion n'est plus portée que par une pOi- 


visant les juifs, Hitler visait l'humanité 
tout entière, à l'exception du peuple 


Explication de texte 


par JEAN-MARIE DOMENACH (5) 


AUSCHWITZ 


des seigneurs. Ne l'avons-nous pes 
combattu côte à côtes 7 Pourquoi 
séparer les morts, quand les vivants 

nel'étaiant pas ? 
… Mais on a poussé plus loin la ques- 
seulement 


la robe aux ténèbres du commencs- 


sont 
B-H. Lévy et Z. Sternhell. Cet 
entiracisme-à est la face inversée du 
récisms. 

Una réserve sur la politique d'Israël, 
uns critique d'un livre d'un auteur 
d'origine juive, exposent à l'accusation 
d'antisémitisme. Globe, Radio- 
Shalom, s'en font une spéciaîté. Pas- 
sages a publié d'obscènes caricatures 
du Civist Or ces abus ne sont pas 
dénoncés par les autorités du 
judeïsme français. Tel est le déséqui- 
bre, qu'on s’emporte avec juste raison 
contre le cardinal Glemp, mais lorsque 
Ithak Shamir déclare que « jes Polo- 
nais sucent l'antisérnitisme avec le let 
maternel 5, cette phrese, de nature 
raciste, ne suscite pas de protestation. 
Les cathoïques comme moi, qui ont, 
pendant trente ans, dénoncé les 
Silences et les abus de leur Egfse, 
s'étonnient qu'Ells Wiesal n'use pas de 


Le sacré, ou ca qu'on appelle l'inci- 
cible, du génocide appelle la médita- 
tion, le respect, la piété. S'en faire une 
arme, l’utifiser pour ce que J. Berque 
appells une « discrimination à 
rebours », n'est-ce pes la pire des 
impiétés ? 

Enfin, qu'on ne laissa pas Croire, 
comme je l’entendais à la radio de ls 
bouche d'une autorité juive en Francs, 


(Ὁ Ancien directeur de la revue 
Esprit 


Fr ΠΟΥ, τ τἀλεωχουυχεξέτοίννολει 
«μά τοστ des racistes. Dans quel but ? 
Les très nombreux témoignages 
d'approbation que j'ai reçus, de juifs et 
de nomuifs, m'ont prouvé qu'il exis- 
tait dans ce pays un € refoulé » plus 
inquiétant que je l'imeginais chez des 
gens qui n'ont rien à voir avec Autart- 
Lara, mais qui sont iss de l'intimids- 
tion que des extrémistes font peser 
sur la liberté de Fesprit. ἢ y a pis : dans 
les quelques protestations que j'ai pu 
re, j'ai trouve des échos, parfois igno- 


Ste ta déteure, H r'est pen Es 
tard pour établir contre eux un front 
commun. 

Si, par melheur, nous devions 
régresser jusqu'au point où l'on ss 


qu'ils l'ont bien cherché, je serais 
encore à leurs côtés pour combattre 
l'infamie des quotas. L'espace rente 
assez large pour l'espérance. Mais on 
ne m'enfermera pas dans l'accusation 
etle remords. 


a ca on «Οἱ ne 108 
12 phrase 
RAS PAR 
nc 
le Monde ἀπ 9 ). C'est avec 
cette expression inexacte 
ἢ Ame Sincisir a ερρξτέ 

sept », diffusée le 7 septembre our 

5 Ἑ. Wiesel avait Hé l'une ἃ l'autre. 


Au regard de l'historien, le mystère de 
l'Holoersse πὰ de correspondent en 


(4) w. Rabi: Elle Wiesel, Esprit, 
septembre 1980. 


Au courrier du onde 


PLACE 
Défense 
de Montpellier 


Pour l'avoir souvent traversée et 
pour y avoir situé une scène de mon 
roman En nos vertes années, je 
connais bien, à Montpellier, la place 
de la Canourgue, à laquelle M. Fré- 
déric Edelmann a consacré, dans Je 


E 
ὶ 
ξ 


Monde du 30 août, un article dans 
lequel il déplore que le maire veuille 
installer un parking en sous-sol de la 
fameuse place. 


Je ne donnerai pas mon avis sur ce 
parking avant que le plan en ait été 
rendu public, montrant clairement 
les entrées et les sorties. Mais je vou- 
drais rappeler ici les critiques vékhé- 
mentes dont M. Frèche a été l'objet 
quand il a entrepris d'enterrer 
l'artère à grande circulation qui tra- 
versait La place de La Comédie. Que 


Entretiens avec Anne Freud 
Par 7. Sandier 
Invitée aux discussions organisées ἃ la Hampstesd Clinic sous la 
direction du Dr. Joseph Sandier, Anna Freud s'explique. Ces nou- 


veaux regards: sur “le moi et les 
donnent cette œuvre exemplaire, 


mécanismes ὡς défense” nous 
cœ texte de référence. 


“Bibliothèques de psychonolvse* dirigée par ἤρα 


Lephache 
4232 ρὲ - 255 Ε 


LES LIVRES DES PUF QUESTIONNENT LE MONDE 


de cris alors ! Que de lamentations ! 
Et pourtant, quelle indubitable réus- 
site, le fameux « œuf » mon 

rain étant consacré désormais tout 
entier ἃ la circulation piétonne et 
débarrassé du bruit infernal des 
autos et des nuisances qu'elles 


Quant à l'Antigone de 
M. Ricardo Bofilf, que je ne suis pas 
seul à admirer, mais que M. Edel- 
qualifie dédaigneusement - 


du baroque et même du = Pseudo- 
baroque » là où le monde entier voit 
un clessicisme inspiré de le Grèce 
antique et particulièrement bien 
adapté au beau ciel bleu de Mont- 


ROBERT MERLE. 


Et qu'aursit-on entendu si cela 
avait été Minute ou Présent à la 
place de Globe ? 

JACQUES RICHARD. 
(Paris). 


ΗῚ 
ἢ 
il 


300 000 habitants détruite 
les bombardements de la dense 


FRANÇOIS PAPET-PERIN 
" Cologne, RFA) 


La parole est au pape 


par SAMUEL PISAR 


Né em Pologne, survivant 


partageaien 
ER école, je suis Le seul 
survivant. Bialystock, 
natale, est devenue un 
Juif. Au fond de la forêt voisine, mon 


Ru 


bement ᾿ 
démocratie et des droits de 


de faire avancer le vers plus 

de liberté, de , de ti 

vité, construisant l'avenir avec les 
du passé. 


« Voire liberté est encore frogile, 
ai-je dit au premier ministre, 
M. Mazowiecka. Et le monde vous 
regarde. Aviez-vous besoin 
malheureuse 


domine 
nant Auschwitz — symbole mème de 
la Shoah 7» I] ne m'a pes 
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le quotidien de Solidarité. Le prési- 
dent Jaruzelski me parut également 


e de notre péleri- 
nage à Auschwitz. 

Les cendres demandent qu'on les 
laisse en paix, et Les survivants qu'on 
ne rouvre leurs plaies. Je ne 
parle pas ici en tant que responsable 
ΕΠ, mais comme un homme qui voit 
renaître son inquiétude devant les 
étranges relents d'antisémitisme 
dans un peuple gai n'a plus de juifs 
et devant les passions déchaînées à 
nouveau : l'escalade imbécile des 
révisionnistes, des provocaleurs εἰ 
des faibles d'esprit 

Le débat autour du carmel 
contient de sinistres germes. ἢ ne 
doit pas dégénérer an conflit entre 
faits 2 catholiques. Pour ma part, je 
respecte profondément le désir des 
religieuses de prier. mais je part. 
avec beaucoup d'hommes et 
femmes de bonne foi le Sentiment 
qu'elles seraient mieux emvendues ἃ 
quelques centaines de mètres de 

cette encente. Le peuple juif a été 
décimé. Chercher à convertir les 
âmes en plantant des croix sur leur 


mémoire n'est pas supportable. 
Pendant la τῆν, Pie XII est 
FRS dus un re po deans le 
mart: l'un peu est sorti par 
la paie porte de Fhistoire. Le pape 
actuel 2 de l'autre côté 
des barbelés qui m'enfermaient. a 


été le témoin de la plus grande infe- 
mie de notre lai τἰσπ. ἢ a sans 
dans cette douleur le 
de force spirituelle qui qui 
Cracovie et 
d'Auschwitz, puis à Rome. res- 
sent cet homme aujourd'hui ? 

SE le cardinal Decourtray, 

que la parole est ἃ lui. Cen Es 

torité sur son Eglise 

y sa pue δι que je lui demunde, 
mais un geste de compassion. 

La querelle ἃ pris des proportions 
inquiétantes qui ne disparaftront pas 
facilement. ne se cicatrisera pes 
avec des com ᾿ μὴ τὸ 

ts juridiques, ou des 
É em  pi s. . Seule, Fee 
sion d'une ΞΘ profonde à la 


el UH ne sera le 
delinifiérence PP 
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Etranger 


Après le voyage de M. Rabin au Caire 
L’Egypte veut poursuivre son initiative de paix 
malgré les désaccords entre dirigeants israéliens 


listes en conviennent et sont prêts à 
jouer le jeu, le Likoud rejette ces 
aménagements du projet israélien. 
Re 
, ples important encore et qui 
porte sar le ition de la délé- 
à ini devant discater 
du projet d'élections. Pour le 
Likond, cette ion doit ne 


aussi loin [ qu’il le parait pour 
encourager poursuivre sa 
médiation. S’ 


israélo- 


ces négociations τὶ 
palestiniennes et de nommer ou 
participer à la nomination des per- 


| JAPON 
M Thatcher en visite à Tokyo 


le 

puisse s . Mais, dès qu’il 
s’agit d'être plus spécifique, 
M. Rabin a constaté : « C'est vrai, il 
} s différences d'opinions en 
Israël, à le fois sur la composition 
de la délégation palestinil 
l'objet d'éventuels pourparlers 
[israélo-palestimiens] ». 11 à laissé 
entendre que les traine ve 
s'opposeraient pas, pour part, à 
ce qu'une ou deux personnalités 

ini expulsées des terri- 
toires (on parle du journaliste 
Akrem Hanieh et de l'ancien maire 
Mohamed Milbem, tous deux mem- 
bres de l'OLP) ou un on deux mem- 
bres du Conseil national palestinien 
(on parle de deux professeurs améri- 
cains d'origine palestinienne, 
MM. Edouard Said et Abou 
Lughod) participent à la délégation 
palestimienne. 


en 4 
Faval de 
l'OLP, ἢ ἃ indiqué qu'il sravaillair 
< toujours à Ja composition de certe 
délégation », qu'il s'en était entre- 
teau à plusieurs reprises, ces dix der- 
niers jours, avec M Yasser Arafat, 


La Grande-Bretagne est le de 
L CEE qui a le plus 16 des 


et il 8 estimé que le chef de l'OLP 
« avait déjà ip fait ». 

Le président égyptien a longue- 
ment en arabe avec les spé- 
cialistes [8 presse israélienne, 
s'attachant Che rurator fer- 
meté et souplesse. Π entend poursui- 
vre le dialogue sur les points Bt 
gieux, notamment Îlors des 
rencontres qu'il aura dans les jours à 
venir aux États-unis avec le ministre 
israélien des affaires étrangères. 
M. Moshe Arens, el avec Shi- 
mon Pérès, chef du Parti travailliste 
et ministre des finances. Mais il 
n'acceptera de s'entretenir avec 
M. Itzhak Sharür que « s'il y a des 
résultats en perspective ». 


ter 

niens viennent à la table de négocia- 
D sur La base du document un peu 
férent suggéré par l'Egypte — 
document qui ne mentionne ni « le 
droit à l'autodéiermination des 
Palestiniens = ni nommément 


TOLP. En somme, la différence est | d' 


dans le carton d'invitation et 

sur ke ité des invités (palesti- 
niens). reprendre l'expression 
d'un commentateur, il est ndé 
à Israël de « fermer un œil » sur la 
composition de la délégation palesti- 
nienne et, à l'OLP, d'en faire autant 
sur l'ordre du jour dun négociation 
qui ne reprend pas les principales 
revendications de La centrale palesti- 
nieane. 

Mais une fois les deux parties réu- 
aies autour de la table noce 
tion, qu'il entend dresser au Cai 
M. Moubarak fait confiance aux 
mérites du dialogue pour qu'un 
accord se fasse sur l'organisation des 
aire Eupe d'en proccmus de Lai 

processus 
I faudra que M. Rabin maniere 
autant de confiance dans les mérites 
du dialogue pour convaincre 
M. Shamir de ne pas rejeter l'initia- 
tive jenne. à peine rentré 


Likoud. Ministres et parlementaires 
de le droite ont multiplié les atta- 
Er contre les propositions du sie 
qu incompatibles avec le 
Plan israblien. 


Comme lors de chaque conflit 
entre Likoud et travaillistes et ils 
n'ont pas manqué depuis près de 
Cinq ans qu'ils gouvernent ensemble, 
on a évoqué la hame et « inévi- 
table » crise de l'union nationale. 
M. Sbamir n'2 pas 616 le dernier à 
avoir lé, dans La soirée à la télévi- 
sion, de « menace - sur l’umion natio- 
nale, une formule, a-t-il dit, à 
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rêts> à Tel-Aviv et à Budapest. 


Premier pays de l'Est à franchir le pas 
La Hongrie rétablit ses relations 
diplomatiques avec Jérusalem 


Apparemment, le gouvernement 
hongrois a pris sa décision le 
semaine ière. Elie 2 été commu- 
niquée j 


gresse, que ses liens diplomatiques 
s'étendent, et ce en dépit de la cem- 
pagne de calomnies menée à son 


s'expliquait avant tout par « /es 
leversements historiques que 
connaît aujourd'hui la HI ἕξ 


craiisation politique intérieure δὶ 
volonté de soustraire la politique 
per lee to El 
e son homo 

M Gui Horn, avait admis lundi 
ce qui se dit un peu partout en 
Europe de l'Est, et depuis pas πιδὶ 
de temps déjà : La rupture de 1967 a 
été «uncerreur». 

ἢ est vrai que, is bientôt trois 


culturels et touristiques d'une 
sans précédent). 
Al. Fr. 


IRAN 


M. Scheer estime que son séjour à Téhéran 
a marqué un « tournant » dans les relations 
entre la France et la République isiamique 


se d'entretiens qui 
rie d'entretiens qui marquent, a- t- 
il souligné, - un fournant dans les 
relations entre la France εἰ la répu- 
blique islamique ». M. Scheer et la 
délégation qui l'accompagne étaient 
arrivés dimanche soir à Téhéran 
pour relancer des À Pr ci 
rompues, pour , depuis plu- 
sieurs années, et officiellement, pour 
discuter notamment des contentieux 

financiers entre Téhéran et Paris. 
Ces contentieux portent d'une 
sur le remboursement d'une 
ΑἹ milliard de dollars contrac- 
tée en 1974 sous le régime impérial 
pour le projet nucléaire civil Euro- 
, et, d'autre part, sur le montant 
de l'indemnité à verser par l'Iran 
aux entreprises françaises en dédom- 
magement des contrats rompus par 
Tébéran après la victoire de la révo- 


devrait se tenir « à Paris dans envi- 
ron un moisv, souligne-t-0n de 
source diplomatique. M. Scheer a 
également fait pan ἃ ses interiocu- 
teurs iraniens du désir de Paris de 
renforcer les relations bilatérales, 
mais aussi de les placer dans le 
cadre plus large de la politique 
régionale, reconnaissant ainsi impli- 
ciement [a République islamique 
comme partie prenante du problème 
libanais. M. Schcer, au cours de La 
dizaine d'heures qu'ont duré les 
entretiens également souligné, selon 
l'agence officielle iranienne, la 
nécessité d’ane «solution politi- 
que » au Liban et écarté toute solu- 
tion militaire. M. Velayati le minis- 
tre iranien des affaires 

n'en 2 moins réaffirmé de son 
côté - [ες relations émotionnelles et 
idéologiques de l'Iran avec une 
grande partie du peuple libanais » 
et déclaré qu’il continuerait à l'aider 
- dans la défense des droits qu'on 


an PER PPS RS CENTS PRIT ET ER PANTIN, 
RAR CADRE RTE RD MUR FAT TN RAA D EP MA ECTS AT TUE sa. 


Trop de personnes, dans les zones Le premier mini ü investissements ni τ role bérar : s de ἢ 
εἴν Ë ppons (37.5 % uelle il est attaché mais qui ne islamiq} lui refusait >», a-t-on ajouté de 
a δ de DOnRE on de guerre cie uni annee mue Me Roue D τ ταν d'un total de 10 Bars de doi τας πότε du mures Ca n'importe Foen re MES Fa ἂ pr dr tique. Ὁ 
Go Pa Le sement dorées | JuEs cuiient peu de lars). prix ». Le gouvernement devra | francs (plus de 2 milliards de do Cette reprise de comacts eatre 
BE l'en résulte des drames d'une D ob Es Our aus La visite de M Thatber co | donner une réponse à M. Moubarak | Lors). Paris ct Téhéran ouvre Ia voie ἃ une 
rare crnauté, comme celui que | tance qui it être à  cide avec la tegue à Tokyo d'une | d'ici deux à trois semaines ; cn poli | ΜῈ Scheer et Le viceministre ira. Série de négociations qui devraient 
᾿ vivent = ei Bent meurent — Chague des pays F le comme Conférence de l’Union démocratique Demo nien des affaires étrangères pour désormais se poursuivre au cours des 
jour tant de réfugiés d’Indochine. | 12 Pologne et la dela situ.  internationsle, un forum des partis suffisant pour qu'on trouve ane | ΡῈ! et l'Amérique, M. Mab- hains mois, selon des sources 
Tes Etats donnent en effet générale- tion en Chine et de de conservateurs devant lequel elle pro- | formule d'attemte ou de compromis | Mioud Vaezi, ont checan exprimé le diplomatiques, à l'échelon de délé- 
d Me EP rent jés vietnamiens tant au Japon qu'à noncera vendredi un important dis- | de nature à retarder l'<inévirable | Souhait de voir désormais aboutir gations élargies, successivement 
nent PT Lens τρεῖσιο Factors cours qui devrait notamment porter | €7É5e ». rapidement les négociations et sont dans l'une ou l'autre des capitales. 
« See de le non ὍΝ réfugiés qui Les portent essentiel. sur l'environnement et la lutte ALAIN FRACHON convenus d'organiser des réunions M. Scheer devait quitter Téhéran 
Ἐ figure nr lement sur ls domaine commercial. contre le terrorisme. — (AFP, UPI.} et ALEXANDRE BUCCIANTL | périodiques, dont la prochaine pour Paris mardi matin 
de 1951. C'est sur ce problème que 
At er δον durent ᾿ 
_ une centaine de juristes, ἢ 
taires et de diplomates, dans le | ETATS-UNIS : tretie Chevardnadze 
RS D PA ne ETATS-UNIS : avant les entretiens Baker-Chevardnadze 
Remo par l'Institut internatio- | . » 4 
nal de droit humanitaire (1). 
1 ἂρ ro homaniae D. | Le président Bush ne juge pas «urgente» 


préoccupation » quant au sort n0n 
seulement des réfugiés + classi- 
ques », maïs aussi des demandeurs 
d'asie et des 


une rencontre avec M. Gorbatcher 


Cest-ädire. celles que les événe- | WASHINGTON - or ocre σα μοῦ . 
ments Ont contraint à se réfugier | de notre correspondant sitions. Mais il tout de même Longtemps ‘citadelle 


fermée sur son secret”, 
elle choisit aujourd’hui de 
dire ces fêlures qui ont 
blessé la femme et nourri 
l'écrivain. 


que. Hg reproches pas trop 
parce qu'on ne veut 85 
dbnoer le mauvais rôle: Le pro. 


I « n'y a pas urgence », a-t-il délaré, 


-| soviétiques font l'objet de prépara- ᾿ “" . 
tifs médiatiques tout à fait Pl ἀρὰ pre mures porta Okvier Mauraisin - L'Express 
act Edouard Cherardnadae, qui Cine ss porc ne de ciane e Vertus de l'attente et de la 

oit rencontrer son homologue eu iababitmele, μὰ risque le ministre maîtrise, elle a de ce petit 
Jame εἰ dans . ilégiature Sovi aires ε 
du Wyoming les 22 & end d'abord ἃ Wasaingon pour ἢ ἢ fes ce ἘΘΟΙΘΙΘ su far 
23 septembre, avait Gene la ν être reçu per le président Bush - ΒΕ œuvre forte et émouvante. 
mme, pee d'anprenent SC end Gene pans les jardins 
manifesté selon {πὶ ini τ τ ΤΣ - : piite D 4 ᾿ ᾿ 3. 
tion Bush à faire progresser les πάρι. qu'ensuite qu'il s'envolera vers ‘ Ce portrait d'écrivain en jeune fille fragile mais 


qu'ensui bre 
l'Ouest — le de mon " tétue, indépendante mais sentimentale, est 


un texte exquis. 
Jean-François Josselin - La Nouvel Observateur 
Chécun aura envie d'aller rechercher dans sa 
mémoire les souvenirs du temps des rondes et 
des lilas fleuris. 
Josyane Savigneau - Le Monde 

210 pages, 85F 


Flammarion 


τ ques. Londi 18 que ln 
δ d'Etat, tour, s’est 
| Séens que le bloc coviétique dant. ἃ l'Atembléc générale de T'ONU. 
pue dARPENeE amer eu πάν ΤῊΣ par des 
armes an gouvernement nicara- u r d 
guayen qui n'e pourtant plus ἃ com.  Cmbarras de calendrier aussi bien 
battre la Contra. que par le désir d'annoncer une initi- 
tiative importante. Comme pour 
aiguiser l'attente, le principal négo- 


rer priori 
tille », selon san expression 

M. Bush s'est, par ailleurs, 
défendu de trainer des pieds dans le 
domaine des négociations stratégi- 


à Washington, ne viendra finalc- 
ment que jeudi, avec M. Chevard- 


JAN KRAUZE. 


use 


Dep 


Kaboul joue subtilement des rivalités tribales et 


des soldats soviétiques, joue habilement des politiques et 
tribales au sein de la résistance, 

KABQUL Pr - le ravitaillement de la 
de notre envoyé spécial L'hiver prochain, si la nouvelle 


loppe les familles qui, juchées 
depuis plusieurs centaines de kilo- 

sur ce feu d'artifice ambu- 
lant, s'extraient péniblement de leur 
monture. Des baluchons s'écrasent 


une localité distante d'environ 
55 kilomètres de la capitale. Là elle 
rejoint l'ancienne route qui aboutit 
au tunnel de Salang. 


sentants du gouvernement de 
Kaboul et ia « Mésrance » mais une 


route est aspbaltée avant les neiges, 
ce sera un atout majeur pour le ravi- 
taillement de Kaboul Entre Salang 
et la capitale afghane, le politique 
de «réconciliation vationale» bat 
son plein: des «petits» Comman- 
dants déposent les armes contre 
espèces sonnantes et trébuchantes 
parfois, souvent par lassitude et de 
Loue façoe Dour RDS dure ἰαδδιαι: 


Le Kabul Times annonce quoti- 
diennement que des «cemaines » 


rendus depuis six mois. Ils conser- 
vent la plupart du temps leurs 
ares, « grade» et prérogatives, et 

Ceux 


suprème de défense et responsable 


PDPA (Parti démocratique du peu- 
ple afghan), présentait les choses il 


ya quelques jours. 
«Paix 
à l'afghane » 
Peu de temps avant, M. Najmud- 
din Kawyani, membre du bureau 


tique du PDPA, avait dit la 
ES dt: - PS deu de 


une 
seule chose, qu'ils cessent le feu et 
qu'ils préservent la sécurité de leur 


propre zone. La plupart d'entre eux 
sont en mac que Kaboul, En 
pratique, 80 % des commandants ne 
combastent plus contre nous. » 


? Pas seulement : le 


Asie 
AFGHANISTAN : diviser pour régner 


sil se déroule à = niveaux encore 
non significatifs (aucun « grand » 
commandant ne s'est encore rallié}, 
a ét£ noué depuis + Oui, 
des accords existent », ἃ 
ques Le spas ρῶς à done ME 
« til » ti 
que tournés tant/en ur 
chefs militaires que des partis politi- 
1 sur rue à Pesba- 
Youli Vorontsov, qui 


ices regroupant de 
mille hommes, Saïd Ne 
seri, chef militaire, et Sayed Saadi, 


peu Πσαῦ, s'engces sus à innéciou 
régime du PDPA et sur ses 


avaient accepté de rejoindre le 
« nationsl» ont été li 

δ le chef du mouvement, 
M Formation d'extrême 


lord (région de Mazar-l- 
Sharif PARUS tadjik et ouzbek. 
Durrani 
tre ΟΝ καὶ 


Fortement & au sein de 


le prochain remaniement du gouver- 


pement, τι postes 
aucun Due confiés aux «ex- 
guchistes 


gine tadj 
Du Nord-Ouest (avec les 
«iraniens » hazaras) au Nord- 


cette politigne de paix successives, 
qui dy les intérêts de Kaboul, 8 
l'avantage de créer une sorte de cou- 
loir sanitaire le long de la frontière 
soviétique. Désormais, beaucoup 
plus sûr de lui, le président ΝΑΙ 


bres du PDPA avaient été remplacés 
pur des se de parti) parce que, 
ace ἃ ce que Fon pensait être unc 
affensi Habiddines sur 
Kabon!, il était urgent de serrer les 


rangs. ᾿ 
Aujourd'hui, alors que l'image de 
de la rési est sérieuse- 
ment ternie (échecs militaires et 
divisions fratricides) le moment est 
eut-être venu, estime-t-on à 
Kaboul, de lancer de nouvelles 
offres aux formations politiques de 
Peshawar même si i sont de 


taires. Cet émiettement politique de 
la résistance favorise les desseins de 
Kaboul. 

Dans la capitale afghane, Îes 
rumeurs courent de plus belle sur les 


dent Najibuliah et discuter du rôle 
gobtique, fur de l'exroi Zaher 

facilitée par les liens 
ethniques existant eotre Pasbtonns 
de la tribu Durrani (1). De son οὐϊδ, 
M. Gulbuddin 


membres de le fraction Khalq du 
PDFA ; là aussi une solidarité pach- 
toune (celle-ci, en l’occurence, entre 


ghi ) entrerait en ligne de 

compte : tout plutôt que de redonner 

le pouvoir aux is qui l'ont 

us pendant plusieurs siè- 

mxifaties mulipies Que Perse 
τι 

la carte ethnique de ALSbanSIAn εἰ 


μι 
de lance du régime sont la plu 
issus de minorités, notamment Tad- 
je). - ΠΡ ἃ de re ἃ μὰ 

niveaux », reconnaît M. Habibi, 


membre de la famille royale et 
bomme d'affaires qui n'hésite pas à 


association et τ, Cux aussi, 


leur de paix propositions 
rpsentent ane solution « à 
"e ghare » εἴ posent ea 
Gén ὡς actuel 
mique et nationale des partisans de 
la liberté de l'Afghanistan » 
n'excluent personne si ce n'est 


ILES COULEURS D'AIR FRANCE 


FLOTTENT SUR 11 VILLES 


AUX ETAIS-UN 


#2 vis San Francisco 


de 


Plus de 60 fois par semaine, grâce à 
ses vois réguliers, Passagers et fret, 
Aïr France relie Paris à II villes Ὁ 
des USA. en vous offrant sur chaque 


‘Via New York "53 via New York - 2 via Boston 


“AIR FRANCE 
PR ne ον 


Km Sn ee AT 


ιν 


ΠΣ 
ὅπ 


ἘΝ 


" 
Fe 
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Amériques ὁ 


COLOMBIE : la lutte contre le trafic de la drogue | Φ CA] 
:  : L'enjeu limité d’une guerre d'usure a singuliè 
Me ἄξοντες QVenfUre 


rs δ Un banquier 


L  pattitnde de la police et de l'armée. ὅπ chef de ls police et un candidat à | 
Personne n'ignore en effet que les 18 présidence. La réaction de «Ere 
Ἶ M. Virgilio Barco a διέ ἃ ἔτηνετες de 
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à Coiombiens derrière Rodrigu, 
C’est dans les garnisons situées en Gacha, qu dit «86 utre pour le 
» 


Π 
Ι 
τ 
ἢ 
' 


É 16 septembre, qui étaitle pétrolières, le péril, ἃ ἰσατ Zones de turbulence que le » δὲ compare son « combat 
Pemour et de RS yeux, était le « marxisme en ment, sans doute, sera ps tant, ui de Bolhier ἢ L'affirmation 
il a fall que ledirecteur æmes >. KAEe Les mifiteires appelés à lutter contre donne Ja mesure de ls paranoïa du 
apparaisse deux fois. à le : la uérills » trouvé dans ls Mexicain En réalité, en se lançant 
les hab Les offres de paix successives des … « narcos » de alliés. Lepre- ἄρῃς je terrorisme aveugle, les par- 
L'cne, «ler de ns Betancar et Barco ont. mier d'entre cux était Rodriguez juins de la-cocaîe se sont isolés : 
pourraient célébrer cette fête le-M-19, qui devrait se. Gacha, dit le Mexicain, le plus san dans Le pays: Les hommes politiques : 
les autres ἀπηδος. Le bruit fonmer en mosvement politique gainaire et aussi le plus Messiani- qui proposnient de dialoguer ävec da 
ait calé, καὶ cet, que Je Mafia ARE Deco commen me que ἅσε καρὸν mondes gux n'eut plus ἀξϊουάτο cote idée. à BUT EA 
ἱκεὰν des an accord, Les autres -. ὅες 25sesinsts (envirou.neuf cents) βου! ΒΕ men de Modslins 7 ταὶ. SpPei 


- d'une organisation «narco- 
itaire » de caractère fasciste, aux 


mis clac of α πάτημα ΓΈρο. peer Le vif récit d’un formidable parcours. Eclairant 
ἐδ ας de de ob ie out on socéé. ἘΠ ignore encore qu'il ne | BOITE EPA NOTE ΠΥ 
EE sine om ET ét : colombiens | Mt ΠΡ ΣᾺ 
il rune : : tions de nombre de ses grands acteurs. 
Philisge Villin. Le 


| Boyaca. ἃ été arrêté récomment. Ὁ CHARLES VANHECKE, Passionnant parce qu’on y frouve un cours ma- 
— |. —————— gistral d'économie française et internationale. 
Ë πο po τς δο 06. 2, | ῃ 1: Η͂ 
Le secrétaire américain à la défense annonce | MANETTES 
une participation accrue des forces armées | Ré 
Lans use conférence de pres généraux ont fait raloir que les 
le. secrétaire à la défense, détoarnées de ler sion emen- 


Jamais sans doute aucun livre n’a jusqu'ici décrit 

aussi exactement la focon dont fonctionne 

vraiment une grande banque d'affaires. 
Guihañnec. Le 


décliné certe offre au dernier “ etat) a “L'univers impitoyable” de la finance interna- 
Poréceal Mohatu, le chef des Fédérutioer eu suite | g qui sai ar tionale. L'auteur a éfé un grand serviteur de 
Ch ierto ur pred] és l’Etot, un grand banquier, à un certain moment 
un pari, et il est redevenu un très grand finan- 
cier, inventeur d'avenir. C'est aussi un homme 
de qualité, pétri d'argile fine, et un écrivain qui 
feint modestement d'ignorer que sa plume 
est de grande race. 


Le Parisier 


ARE 
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Europe 


L’exode des Allemands de l’Est 


De nouveaux immigrés dans les ambassades ! 
dela RFA A Rage et à Varsorie 


1 « La Lettre de la Nation » 


(RPR) : 


L’afflux des réfugiés en RFA ne remet pas en cause | 


les relations commerciales avec la RDA 


ν : Ἶ fa Leurre 
la tension provoquée pour l'ameublement, une æméliora- voir satisfaire la demande accrue en Quatre cents Allemands de l'Est Autriche et les postes-frontières Dans 1" du RPR, 

par Pafllux de milliers de réfu- fon ne pourra se produire que plus provenance de la RFA. t à nouveau dans les locaux bavarois. Trois cent cinquante pere : δ᾿ ἰα᾿ απο δε, no septembre, 

giés est-allemonds en RFA et tard. Autant de freins qui expliquent la Cr D re) de Dur luna à mardi ee ji « Les corditions d' une évermuelle 

Pincertitnée qui pèse sur l'avenir difficulté de la RDA, longtemps d'autres à bord : réunification de l'Allemagne n'ont 

᾿ 2 Satisfaction quasi générale, donc, cent dix dans celle de Varsovie. Le ainsi qu'une centaine d'au: 

de la RDA, les industriels ouest- des contacts dirogts de firme à ‘Onsidérée comme le pays le plus | sise dernière, après linterven. de voitures individuelles. + Il semble | | rien à voir avec celles qui préva 

ue restent confiants Fine rendus en partie possibles par pecormant ϑάπεῖς on Lee tion de l'avocat est-allemand wo gi Ἢ οὶ dre. plus dif dj ondes as ον nd des quarante der- 
quant à l'évolution changes gran roncmie laissée {ον commercial gang Vogel, cuviron trois cents réfu- les A lemands st ἷ 

jai δὰ ere nee la RFA, Ccluici n'a Cessé de sc giés avaient accepté de quitter Hongrie», ἃ cependant Here. | ᾳ ΣΥΝ i était envisagé, d'ailleurs 


aux combinets, les entreprises 
d'Etat qui régentent l'économie en 


creuser depuis trois ans, pour attein- 


‘ambassade de REA à Prague et de 


lundi, un porte-parole du ministère : 
ouest-allemand des 


bien à rt, c'était un rapproche 


dre 440 millions de deutschemarks des affaires étran. : men plus Ou moîns étroit encre Les 
Le cu pe Rare ae en 1988. Alors que, bon an mel an, re ἀν RDA gg va ΡτΣ gères. i deux All en échonge d'une 

FRANCFORT rte del'environnement ou les 1° échanges entre les deux pays | tion serait étudiée favorablement et D'autre MM. Freimut Duve | ” neuralisation .. 
correspondance Pements hospitaliers, pour les. aient toujours été excédentaires | que, dens l'intervalle, ils retrouve Q{ Get Weiskirchen, députés ἀπ΄,» ἢ ΜΗ ἃ auçune raison de s'en 
- qe Dies Allemande de l'Extsonten ἈΠ Profit de la sua ὡς Bons notame | raent leur travail Deux cet din SPD. Qut été refoulés à l'an des | fem aujourd'hui à ce vieux 
sembelli mande d'assistance secbnique de ment, aux Boan. Ce qni | quante autres Allemands t  Doints de vers Bertin-Est par ! est par la disparition, 
L'embellie amorc£e en 1988 pour. Ouest dans le cadre de projes Permet à la A d'être quasiment | sont de nouveau arrivés depois, sat eg Les etai Ϊ progressive peutrêtre. de l'Étot com 


ταῖς se confirmer cette année. Alors 
que le volume des échanges entre les 
deux Etats allemands n'avait cessé 
de se dégrader depuis trois ans — il a 
atteint 14,2 milliards de deutsche 
marks (environ 47 milliards de 
francs) i'année dernière, contre 
16,7 milliards en 1985, — la ten- 
dance s'est renverse au premier 
semestre, avec une croissance de 
1 “Ὁ par rapport au premier semestre 
de 1988. 

La forte demande de biens d'équi- 
pement en provenance de la RDA, 
qui sature un peu plus les camets de 
commande à l'Ouest, et aux 
industriels de RFA d'afficher un bel 
optimisme, notamment au vu des 
uès bonnes performances réalisées 
en 1988. Selon une enquête de 
l'Association fédérale des chambres 
de commerce et d'industrie alle- 
mandes (DIHT), effectuée auprès 
des six cent quarante exposants 
ovest-allemands présents à la Foire 
de Leipzig, la plupart des secteurs, 
notamment la chimie et la sidérur- 
gie, sont en plein booum, même au 
cas où pour ces industries la crès 
forte progression de leurs livraisons 
à la RDA jors du premier semestre 
de 1589 devrait se ralentir au cours 
de le deuxième partie de l'année. 

Seules les entreprises spécialisées 
dans les biens de consommation 
semblent faire exception. Ainsi dans 


communs. 


Pour Ia plupart des exposants, 
toutefois, le refus catégorique de 
laisser le vent de réforme qui souffle 
actuellement à l'Est s'engouffrer 
chez eux rend difficile. voire impos- 
sible, pour la RDA route modernisa- 
tion et donc tout rééquilibrage du 
commerce avec la RFA, dont elle 
est de plus en plus dépendante €co- 
nomiquement. 


ἃ insover 


La liste des plaintes des firmes 
ouest-allemances importatrices de 
bien febriqués à l'Est est révélatrice 
à cet égard. Toutes se plaignent du 
ragide engorgement des capacités 
de livraison dans l'autre Allemagne : 
d'un manque chronique d'adaptabi- 
lité pour répondre à l'évolution de {a 
demande; d'une qualité stagnante 
mème en ce qui concerne les pro- 
duits les plus performants ; et sur- 
tout d'une incapacité à innover. 


Elles citent comme exemple ἴα | 
nécessité dans laquelle se sont 1 
trouvés de nombreux combinats est- 
allemands, avant même l'ouverture 
à Leipzig du traditionnel bappeniug 


membre du Marché commun, et lui 
fait économiser chaque annéc envi- 
ron | milliard de deutschemarks. 


La décision de Bonn d'accroître, 
dès 1990, les multiples subventions 
et aides d'un montant annuel et non 
remboursable d'au moins 3.3 mil 
liards de deutschemarks, dont la 
RDA bénéficie actuellement dans Je 
cadre du traité de 1972 réglemen- 
tant les relations interallemandes, à 
donc de quoi satisfaire M. Honec- 
ker. Il est moins sûr, toutefois, que 
l'objectif avoué du chancelier 
— « Tout faire pour que le niveau 
de vie des Allemands de l'Est se 
rapproche de celui de la RFA» — 
se vérifie à court terme. 


CHRISTINE HOLZBAUER-MADISON. 


Moscou va accroître l’autonomie des Républiques 


{Suite de la première page.) 
Plus encore, peut-être, que les 
massacres de ré dernikre, ce 
blocus illustre la situation de quasi- 


= 


ue les autorités tchécoslovaques 
es gardes ouest-alleman δὲ 
l'ambassade les empêchent de fran 
chir les grilles. 

D y a parmi eux des 
ont tenté de gagner la sans 
| l'autorisation nécessaire et que la 
police tchécoslovaque a 
r. Plusieurs autres 
de Le ont réussi, ces derniers 
passer clandestinement de 
Tchécoslovaquie en Hongrie, en tra- 
versant à la nage le Danube, qui sert 
de frontière entre les deux pays sur 


pins centaines de kilomètres, 
ais l'un d'entre eux s'est noyé dans 
PONS 

ἘΡΙ RDA cantimue cependant à 


délivrer des autorisations de voyage 
en Hongrie et l'exode se poursuit par 


qui leur ont signifié qu'ils étaient , 
«pour l'instant indésirables 
RDA. Is souhaitaient passer la jour- : 
née à ΓΈΕ αἱ y avcir dés corerions à 
privés. Cet incident fait suite à | 
l'annulation, vendredi dernier par la j « 
RDA, de l'invitation qu'elle avait ! 
t adressée à une délé- : 
tion de quatorze parlementaires : ἢ 
lu SPD. ᾿ 
Enfin, l'écrivain est-allemand ! 
Lutz Rathenow s'est vu une nouvelle | 
fois interdire, lundi, de se rendre en ! 
République fédérale, où il était : 
les, On leva ἀμ emplaté δ | 
vres. avait en ; 
juin de venir à Paris, où il était | 
invité à un Colloque 


ter.} 


URSS 


ami 


par la ; 
Fondation du futur. — (AFP, Reu- | allemand, 
! dati 


‘autodétermination, 
éyentueliement la ΕΝ cation 
Moscou n'en détient pus les clés. 
Celle-ci n ἐδ οι n'imniqs dique donc plus le 


» ΗΠ 

+ Rien ne justifie donc les 

, si visibles, du gouverre- 

ment français à l'égard de la réurt- 

fication. 

= Rappelons, en outre, da 

position de de Gaulle sur cé sut 

! qui a fait l'objet de vart d'int 

na inexactes, était τὰ claire. Ἢ 
πε pouvail ètre question, 

} France et les Drome, PE fare 

obstacle à Ia réunification ‘alle- 

mande, Face à la volonté du peuple 

une telle posirion eût été 


C'est une dynemique qui s'ouvre 
maintenant et c'est la raison pour 
laquelle les très nombreux fious, 
trous et embüches ἀξ ce texte ont 


le textile, toujours seion le DIHT, d'automne entre l'Est et l'Ouest, de | τ Ἢ 
les attentes des industriels n'ont été tailler brusquement dans leurs car- | LL ue dans ans τὰ ᾿ su de la reconnaissance 


qu'en partie satisfaites, tandis que, 


BELGIQUE : depuis samedi, dans la banlieue de Liège 


Signe de li de com- 
plexité ἀρ οεὶ problèmes de terri- nalistes sur Ja pie Pre 
Une femme et ses deux enfants ji εἰ faléanee den κανεὶς de αἴνει sovitiques lice 
une nouve! 


retenus en otages par des malfaiteurs 


Trois personnes étaient tou- 
jours retenues en otages, mardi 
matin 19 septembre, dans ure 
villa de fa banlieue de Liège par 
trois melfaiteurs, dont au moins 
πὸ Fragçais, Philippe Delaire, 


nets de commandes, faute de pou- 


Toutes les rues avoisinantes sont 
bouclées, plusieurs centaines de | 
cendarmes dont une quarantaine Ϊ 
de spécialistes de l'escadron spé- ! 
ciai d'intervention (ESI) investis- | 

sent le quartier, lundi matin, | 
même l'école sera déserte. Les 


mouvements de gère secouent 


parallèlement 18. fpublique an ns 
nome d'Abkhazie, 
ne plus dépendre TU Gén 


. siècles d'Histoire, la centaine 


d'organisations démocratiques rêu- 
nie depuis samedi à Léningrad 
n'est toujours pas parvenue à adop- 
ter de résolution sur cette question 
nationale. Là, l'accord n'était, 
lundi soir encore, pas possible, 
alors qu'il n'a pas été fait pro- 
blème pour demander l'abandon 
des dispositions constitutiannelles 
sur le « rôle dirigeant du parti» et 


neté et de la nécessité du transfert 
de propriété qu'il induit. 

H lisse pandants de nombreux 
problèmes explosifs et s'oppose 
directement aux mouvements ratio 


velles sources de conflits en affir- 
mant [es pouvoirs et l'autonomie 


des Républiques, régions et terri- 


toires autonomes des différentes 
Républiques fédérées avec lesquels 
Moscou conclut ainsi une alliance 
en se faisant leur défenseur. 

En clair, le pouvoir central joue 
B les vassaux des vassaux contre 


commu des services de police. malfaiteurs, qui seraient puissam- | l'instauration d'un système de pro- les vassaux. Ce sera mal pris 
BRUXELLES ment armés et auraient même | Priété privée, de démocratie parle- comme sera vue avec inquiétude La 
TE : piégé les portes de la villa pour | mentaire et de mukipartiame. A us cs til 

corresponden interdire tout assaut, ont d'abord | Les prochaines résolutions du à disposent jusqu'à présent pas de 


1] devait être environ 21 heures, 


samedi 16 septembre, lorsque ῃ ἡ 
τ ἦ ® phone de campagne mis à leur | concorde que le document de tra- Ιὰ à la fois un absolu et comme en toute période de muta- τ 
oo τ τρανοῦ pe par ΤΣ disposition. vail qui lui est soumis ne prend un redoutable défi pour les élites tion historigue, des rapports de Ag se, En Pise 

LH Pa Guy Jeuri Were front Les informations dont on dis- ne hr eu. de ces rs ere nt en Ménines forces, du lieu et du moment. Or contraire eût été injustifiable, — la 
d’une agence du Crédit commu-. pose restent très taires. 1 en souhaitant la solution. Quant à Le cadeau est mais ii 68 rapports de forces penchent Russie aussi 


nal belge, à Tilff, une bourgade 
de la banlieue huppée de Liège. 


Leur but : prendre en otages la était allée, sur l'ordre des gangs- | entre l'union et ses com nouvelles aux Républiques qui se teurs de l'équipe Gorbatchev sont : D PR αα Ρράριας 
com de M. Jeuris et les ters, chercher des sandwiches et bien que traitée, elle, à fond, elle voient reconnus «tous ler droits partisans de laisser les Républiques dispersés, les juif s notamment, qui 
deux petites filles de celle-ci, des cigarettes et avait eu juste le | fait beaucoup plus l'objet d’une conformes à leur statut d'Etais trouver leur équilibre jusqu'à ce pourront désormais avoir leurs 
Joëlle, dix ans, et François, treize temps de dire: « Tout va bien... | énonciation de principes que de souverains», C'est-à-dire, notam- τὴς ὡς rodéfinisse, chemin fai ssemblées représentatives. 

ans, pendant que le gérant leur ais ça commence à être long. » | mesures ment celui de «résoudre tous les (il; tique 4 nant BERNARD GUETTA. 
ouvrait les portes de la banque et Le bourgmestre (maire) de la problèmes de la vie politique et nion soviétique d'eprès demain. . 

des coffres, Mais, durant le week- localité voisine, le docteur Bossu- sociale, à l'exception de ceux 

end, il est impossible de pénétrer roy, déclarait que la « négocia- Cozmpromis qu'elles remettent, de leur gré 

dans l'établissement sans déclen- tion» avec les malfaiteurs avait [voir paragraphe à 1], à la L d 

cher l'alarme, c’est la raison Fe été interrompue à la demande de Compromis laborieusement compétence fon ». es impru ences éthyliques 


laquelle les gangsters — 
Delaire serait accompagné er 


communiqué de vive voix avec les | 
gendarmes, puis grâce à un télé- 


Lundi en début de soirée, on 
apprenait ainsi que M Jeuris 


ceux-ci jusqu'à mardi matin. 
Autre bruit mais non confirmé : 


comité central réussiront donc 
d'autant moins à instaurer la 


la future répartition des pouvoirs 


entre Moscou et les républiques, 


trouvé entre la réalité des rapports 
de forces locaux, la crispation des 


de l'économie que l'on sait, il y a 


offre, pourtant, dans le même 


temps, des perspectives totalement 


Par rapport à une situation où 
les instences républicaines rele- 


deux complices de longue date : 168 trois preneurs d'otages deman- | Conservateurs et l'ouverture des  vaieut de ia mauvaise farce et où 
Jean Lacotte et Jean Lombardo - deraient une voiture pour s'enfuir | léformateurs, ce texte se comtemte rigoureusement tout se décidait à 
décidaient d'attendre le début de ainsi que 40 millions de francs | 2. effet d'officialiser co qui était Moon ἰθ᾽ ἐμαηρειιου  ουῖ raie 
la semaine en compagnie de leurs belges (environ 6 millions de déjà acquis ou virtuellement - St se rs logiques, 
otages. francs français). Ἢ n'en reste pas moins  détaillécs document, fouda- 

que cette officialisation va considé- mentales. ar non seulement les 


Dimanche soir, pourtant — on 
ne sait toujours pas exactement 
dans quelles circonstances —, 
M. Jeuris parvenait à s'enfuir et à 
prévenir les forces de l’ordre. Le 
siège de Ja villa commence alors. 


SC.PO! 


Philippe Delaire, le chef de la 
bande (il aurait été formellement 
reconnu par M. Jeuris), n'en est 
pas à son premier coup en Belgi- 
que ni à sa première prise 
d'otages. Le 7 juillet 1985, ἢ avait 
tué un boxeur, Romain Mianzula, 
dans une boîte de nuit de Liège. 
En 1986, à la suite d’une attaque 


à men arme manques Havas j 


fui en emmenant une infirmièr 


Républiques se voient en consé- 


οἶδε, puis l'application dépendrom, 


toujours plus vers les Républiques 
et à Moscou même, les réfarma- 


de M. Eltsine aux Etats-Unis 


dien italien ἰ9 Repubbiica dans 
lequel sa conduits outre- 


prendre responsabilités dans 
mois ὦ Ep Le é quais ls ique et 
se ἢ ἢ Car si l'ensemble des dirigeant venus l'eccusiir δὲ les inviant à 
à La première préparation de DU Penn χόρτα τρίς. N soviétiques om, en dix-huit” mois Une dynamique Winquer «à [6 liberté » en levant 
ki - France depuis 1967 0. J’attaque d'une banque, Lo | “mur, PU 5e mettre d'eccod τος, in — £me un vers rempli à res 
or 13 jades dernier, oo lee ne | Pour déclarer que seuls Les fonde iSemain — σὲ on on voit Les bord. 
Γ, + F} LS ti _ 
θ annuelle avait pris un gendarme ea otage | défense. la sécurité εἰ la politique ne République déeide qu'en | jen eme ét auteur 
Ε Η ea France δὲ ses complices avaient | extérieure du pays étaient de la Mieux Pour elle de réduire Le sec. ardels, l'Amérique set une 
par correspondance . biessé un autre gendarme au | compétence de l'Union, c'est que ἰοδς d'Etat (désormais, partielle δ᾽ 000 ἰβακόατοα δὲ ρου, ΓΑ τα, 
CEP cours d'un affrontement, En juil- | Moscon a tout i ui δαὶ On tout Cas, sa propriété), pari ane 
ES let 1987, à l’aide d'un hélicoptère, | — ea picine crisé — à αἶπος les ©Ùe En Aura autrement dif le droit. 
τ Ἢ : A pra et et ΒΡῈ responsabilités économiques, bas 5 
.47 ΑΒ ΟὉ 19 - 47 22 94 94 Fe | M reins | Après que cette crise eut διό en d'ener tr μον ἐσ 
- ----- sd JOSÉ-ALAIN FRALON, | créée par l'instauration, imposée, ἀρ né di | Sbniten FE ARR UE - 


leur parti à eux, confondu avec 
celui de l'URSS. Les Républiques 


Contradictoire, complexe et 
Lors indéfini, le changement est 


- POLOGNE 


è 


À 


ΠῚ 


πὲ 


ἄπρς Aujourd'hui, ὅπ groupe de Ε 
tive de demander la suppression 
cet alinéa ἐς 16 Constitation et le 
elski : reconnaît Ἄρτα 
us a 
ΚΣ κα pouvob 
: Je perse que cette règle ” 
POUP, créé en 1948 par le fusion ἡ 
2 diverses formations, 


ἑ 


ξ 
Ρ 


pe 


mile 


δ 


mie des Répulle 


τς εὐ 


les 
.changements que connaît 
algérienne ». C'est ce qu'a 
secrétaire général du comité 


" 
nl 


τ 
ὙΠ: 


Andriessen n'avait pas ἢ 
tele ï 


| C'est assurément M en matière ὦ 
e coopération économique. 
D port tqs D a 


‘orme que pourrait revêtir le 18: 
ement,-de l'Occident: On sait." ... 


Tél. : 43-26-51-09 


ne Le Parti communiste débat de son avenir 


L'examen de co 


ἴα société 
précisé le 


ἔξ 


LIVRES = 
a tn 
POLONAIS | SH" | 
᾿ θεῆντοα français ©" 2} {ΠΠ΄ à FÉXPERTISE COMPTABLE ἐσαῖ 
sur la Pologne - E.C.F.-D.E.CE. ἐξ 
; et ï Fos ; se ὅς Buell 
ἢ ἢ δ | qui ont conduit à la situation 
Hell IST 83 ou ἀπο SOLS PAR | Roc SRE _ 
.  ÉIBELLA . .. I par nan Se 
Era πῆμα τα Ge EU 
r successives œuvré, « qui om 


qu’ils n'hésiteront pas à créer leur 
ἐδ αὶ thodoxe 
si fe OUP vire à la social- 


nscience du FLN 


Bébat bre entre les militants à fait 
que les considérations les 
ont souvent dominé la physionomie 

différends n'étaient ἊΣ ὩΣ 
ΟΕ κ' autres que 
D DRE Re 


Un voyage 
passionné 
au pays des idées 
d'aujourd'hui 


Jérôme Gardn 
L'Événement du Jeudi 


É 
F 
HE 


ἱ 
Ι 
᾿ 


: 
εἰ 


ἣ effet, Σ ἧ 
démocrate , le Parti d'avant. 
garde socis 'AGS) εἰ le Front 

salut (FIS), deux 


En eg LL UE gr 
attendent encore le:label du minis- 
tère de l'intérieur pour exister Off 
. Giellement : Je Part dui peu 

rien (PPA), le Parti national 
aigésien (PNA) et i k 
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Politique 


Les préfets des départements et des terri- 
foires renouvelables aux élections sénatoriales 


sont, au total, à dimanche 24 septem- 
bre, dans le cadre de La série À, qui comprend les 
de PAin à l'Indre (plus 


treate-sept 

le Territoire de Belfort et 1a Guyane), deux terri- 
toires (la Polynésie française τε Wallis-et- 
Futuna) et quatre sièges (dont deux sapplémes- 


Les sénateurs seront par un colkège 


pourvoir, le mode de scrutin uninominal majori- 
taire à deux tours est en vigueur. En revanche, 


La préparation des élections 
PS et RPR mobilisent 


résultats aux dernières élections 
en ouh 0 Poire où k 


Aisne : les deux « camps » de M. Pelletier 


LAON 
de notre envoyé spécial 


« Je suis de droite : voyez 
l'Aisne : je suis de ἢ 
Peris ! » Jacques 
bien laisser planer le doute d'ici au 
24 septembre, sur la couleur de son 
camp politique, mais la chauve- 
souris a besoïn de la pénombre pour 
s'épanouir et il est bien difficile de 
mener une campagne sénatoriale 
hors de la grande lumière, surtout 
Jlorsque l'on est, comme le ministre 
de la coopération et du développe- 
ment, le seul membre du gouverne- 
ment à affronter les grands électeurs 
sénatoriaux. 

L'inconfort de certe situation 
oblige le ministre candidat à des 
contorsions qui pourraient ne 
être du goût de son électorat. 
vaillant à Paris sous les ordres dus 
président de la République et d’un 
chef de gouvernement sociales, il 
n'a pas pu faire ami-ami avec men 
che de sdon département. El lui faut 
donc, dans !" convaincre de sa 
fidélité les 
droite. Pa! 


ds électeurs de 
mental de l'opposition nationale, 
incite d'ailleurs ces derniers à ne pas 
oublier leur ancien compagnon. 
Impossible d'accuser Jacques Pel- 
letier d'avoir retourné sa veste. 
Avoir été séduit par Le 5) de « la 


çois 
de la présidentielle, être entré dans 
le gouvernement d'ouverture de 
Michel tout cela est tout à 
fait cohérent avec le passé Come. 
d'un homme qui ἃ toujours reproché 
au fee triomphant de cou, re 
rance en deux, qui, avec le 
démocrate puis les réformateurs, 
a à Lens recherché une « troi- 
sième voie », qui, + en 1974, avait 
choisi le la gauche au 
deuxième tour et pers tenté d'ouvrir 
une porte vers le Mouvement des 
radicaux de gauche. 


La éroîte renvoie 
Pascenseur 

Giscard d'Estaing, 
en 1978, veut ouvrir son gouverne- 
ment vers la gauche, il fait de ne 

gs Pelletier un secrétaire d'Etat à 
l'éducation ; quand François Mitter- 
rand veut ouvrir le sien vers la 
droite, ΤῊΣ du même homme un 


A Paris, on peut comprendre. 
Mais dans les 817 mairies d'un 


départemen: 
ques Pelletier a longtemps conforté 
ce fief en profitant des sentiments 


ont maintenant 
habitat naturel ἃ droite, ren "ἢ 
gnés par leur vieux complice 


etier aimerait 4 


ἢ ANALYSE 


à Sous la direction de 


Les Cahiers Français 
100 pages, 47 F 


Rossi et celui qu'il a fait naître à La 
politique, André Girod. Jacques Pel- 
letier, lui, a continué ἃ arpenter son 
chemin familier. Il y est de plus en 


province-ci 
Le classique affrontement droite- 
gauche a encore les préférences de 
socialistes amers. Eux qui depuis 
1981 donnent de solides majorités à 
François Mitterrand et trois députés 
sur cinq constatent que le seul mem- 
bre d'un gouvernement de gauche 
issu du département depuis huit ans 
ἃ toujours été leur adversaire ; qu'en 
juin 1988, déjà ministre, il n'a rien 
fait — bien au contraire! — pour 
aider le candidat du PS dans une 
difficile bataille contre André Rossi 
alors que sa « base» personnelle est 
ro cette rcosserip et au un 
ger coup de pouce aurait pu suffire 
à faire basculer le cn qui fut un 
des plus serrés de France: qu'en 
septembre 1989 il n'a pas plus aidé 
la gaucbe ἃ tenter de Eire la li R 
Meme pour Paul Giro délégué 

τὴ ai 
Pdes adhérents directs de 


Les socialistes 


L'amitié n'est pas un vain mot, 
es en poltique. See Ε Fee 


assure que 
président de La Reis εἰ πρὸ pe 
Pier ministre ἃ 50 δαῖσξα an ἔσα. 
vernement était de garder les mains 
libres dans l'Aisne. Au- jourd’hui, 
ses partenaires de toujouss lui ren- 
voient l'ascenseur. Paul Girod, séns- 
teur sortant, a constitué une liste 
incomplète avec l'autre sortant Jac- 
ques Braconnier (PR) Ἔκ aurait 
aimé, dit-il, adjoindre à cette iiste, 
comme il y a neuf ans, Jacques Pol 
terier ; s’il ne l'a pas fait, c'est que 

c'était impossible, mais. 

« Un peu trop grosse, un peu trop 
cousue de fil blanc, leur histoire », 


l'investiture du Front national. 
Ensuite Alsin Richet, un saint- 
quentinais > i a quelques comptes à 
régler avec jacques Braconnier. Sur- 
tout Charles Brazier, un divers 
droite, à qui Paul Girod a pris, sans 
ménagement, la Présidence du 
conseil général à l'automne et auf ne 


La gauche n'a les pudeurs de 
la droite officielle. Les commu- 


S'ARMER POUR 
GAGNER LA PAIX: 


D'UN PARADOXE 


Jean-Yves Capul 


LA DOCUMENTATION FRANÇAISE 


3, quai ONE PES 7e ΤΟΙ 401 


nistes, bien sûr, qui présentent une 
liste complète ‘de trois noms. Les 

aussi, qui font de même, 
alors que le rapport de forces au sein 
des grands électeurs ne leur laisse 


adjoint au maire de Soissons, ils 
n'ont pas sorti de gros calibres. Mais 
eafin, ils sont tout de même candi- 
dats contre un membre du gouverne- 
ment qu'ils soutiennent à Paris! 
Peuvent-ils admettre ἣν ‘il soit 
battu? Eux peut-être, je «natio- 
pal» certainement pas. Si le minis- 
tre candidat est mis en bellottege, ils 

lui feront payer uu soutien que Jac- 

ques Pelletier souhaite discret afin 
dr ne pas cffaroncher ses amitiés 
traditionnelles. Dans l'intérèt de 
tous, il vaudrait mieux que son élec- 
tion soit réglée au premier tour. 

Seul contre tous, ou presque, puis- 
que l'appui de Paul Girod ne peut 
être que discret, Jacques Pelletier 
s'y emploie en faisant appel à ses 
amis fidèles, à ses soutiens habituels 
chez certains dirigeants 
Méthodiquement — avec rançois 
Lesein qi l'a remplacé au Sénat, 


Partout il tient le même discours : 
« J'ai toujours été contre les 


extr toujours essayé de 
chier HP) deux France : il faut | LA ROCHELLE 


PS n’espère ancun siège «alors que toutes les 
grandes rilles, à l'exception de Morlaix, sont 
détenues par des maires socialistes> (voir ci- 
dessous}. 


En dépit de ces réserves, le porte-parole du 
PS espère « augmenter la représentation de son 
actuellement 


prendre ce est bon de chaque notre envoyée spécial voir à ses grands électeurs un fois 
Post Dep quisse mois que ἢ je suis de notre envoyée spéciale ὁ tous les neuf ans », mais au moins 

au gouvernement, je je n'ai pas d'états trois fois par Regrettant 
d'âme : il n ‘y a pes eu de projets qui On ne dira jamais assez les délices que les autres candidats twransfor- 


m'aient heurté, qui aient été | je gjections sénatorieles : 
d'u mandat 


le pers. eut certe élection de parlemen- 
de neufanset !air 


contraires à Poe Real pective ires en compétition purement 

sans discrétion il fait miroi M. Baron, qui s'est résolu à 
| une campagne pete ul qui se locale, qui s'est 

Pen mate Co es à | déroule par beau temps. Sortents et être une nouvelle fois candidat parce 


candida! isir. 
seule chose qui chagrine are im | ont aussi en commun des obliga- sait qu'il détient en grande partie les 
second Ἂ 


θεν ae ἄς on TI RE SE - ΕἸῈ θο ϑροοοῦ οῦτ 
répond clairement: si on le ini | Free p En 1980, devancé au premier 
demandait, il préférerait rester «| tour, ἢ s'était retiré, permettant 


gou) 
ans ; son suppléant a pris l'engage- | lice (1), celle 
de dEnsss " 


Les vrai 


finances des petites communes, 
nécessité et de la difficulté du tra- 


Deux des que 


ἧι ici comme | Premier tour les a conduites dans 
ailleurs, tournent autour δε quasiment chacune des 472 com- 


πε ol sort sera meilleur. 


tre équipes en . aux trois caudidars press de 
sortants et celle 


de j'opposition, ont den avaié quel- 
LP διαί d ἧς ἔπος malgré le conseil de M. “Mitter- 


locales. Plus de trente ans de vie Je trois ἢ 
politique dans l'Aisne permettent ἃ ! Précédant le scrutin, leur pro- il δὰ second tour rendrait plus 
J Pelletier de tout rencontres, ardue la question du désistement de 


Jacques gramme ες 
le monde. Εἰ tout le monde τυϊοὶς | plus souvent à l'échelon cantonal, Bi communiste. 


le fils de la suppléante de Paul 
irod, ἴδε bouteilles de | Sè8es à 


Les deux autres triosiyatrois Pour les sortants, 
poarveir en | Charente- per M. Joy Moinet, 


à commencer 
président du 
groupe RDE (Rassemblement 


champagne. En votant le spam CHE rase le chef de file, démocratique européen, arcienne- 
M. Michel 


se souvicndront-ls de Jacques ». πέτα t pour ce qu'il appelle du 


confie son man ment Gauche démocratique) au 


palais la 
ou ne verront-ils me Je mini re d'a : ἢ 
de ἦ racollage ». Pour le maire de de trois listes à gauche devrait per- 


THIERRY BRÉHIER. du monde », selon M. 


François Mit- opposition qui, uue fois n'est pas 


Finistère : surtout pas de politique ! 


Certes, il envoie des lettres à tous les 
et anime de muiti- 


choix ». Et, 
affirme-t-on, ul n'a d'« adver- 
ane en an do se propre lame 


Eux ts de ia 
δῖα officielle. Même si ces derniers 
raillent gentiment, par 


courtois 
Ὁ pes Eté invité, 

mariage de la fille ΕΣ 
Arzel... 


LES FEMMES 
EN MARCHE 


spéciiant 
dussler demandé ou 150 F pour l'abon- 
nement ἀπηυοὶ (80 % d'éconcirss), qui 
donne droit à Γαπνοὶ granit de ca 


avec M. Arzel un accord de retrait, 


d'importants succès lors des der- au second tour de l'élection, en 
dans le Finistère en enlevant notamment faveur des candidats de droite les 


les villes de Brest et de Quimper, semble avoir peu de chances mieux 


CORDES 


sent de ὲ ᾿ 
partielle, εἰ Edouard Le Jeune (Union cen- ἀεί ρα, gps qi ot 


triste), et M. Jacques De Menon (RPR), n’a pas empêché les candi- public ». Et, toujours sans faire de 
« isolées ». τῇ Ἶ 


Ἢ campagne « » 
; RPR-UDF — mal affranchie à 
urbaine de Brest, M. Marc Bécam, qui avait abau- 220 F an les de 2,70 F, une qu'il 


et s'est rte à par — 
, aux gran lecteurs. le pe 
RE, Ê EN 


grands électeurs département, 
n'a pas donné son accord formel 


qui veulent fig! ure à RER hui sur la liste nn désistern second 
ΣΝ l'élu, de i d Haion PR-UDF derrière Due io cg Le 
parier de statut de l'élu, de fiscalité M. Arzel Γ 5 


incertitude qui ne semble guère 


D OA ES du Len ce d'être élu à M. Bécam, comme inquiéter M. Arzel. 
ges Lee sation des reg Lombard, a toutefois conclu PASCALE ROBERT-DIARD. 


DES NOUVELLES 
DONNES POUR 
L'INDUSTRIE 


PHARMACEUTIQUE FRANÇAISE 


Par Christine Huttin 


Notes et Études Documentaires 


414 pages, 50 F 


LA | DOCUMENTATION. FRANÇAISE 


31, quai l'OItaIrE Paris 7" Tél. :1 4015.70. 00: 


ee. Le Monde @ Mercredi 20 septembre 1989 9 


Politique 


sénatoriales 
Ferrari Forma  WESSAINTAURENT 
leurs troupes ME 
de La candidature de M. Robert Vigouroux, maire que «opposition se mobifse pour que Ia majo- 
de Marseille (Hiscident du PS) <ferz perdre um rité sénatoriale δὲ en particulier Le gronpe dx ORGANISENT UNE VENTE 
ρον ταῖρι pourtant jus lenet Dee mets ee de LS lobe mere Το του eee DE BIJOUX ET OBJETS “HORS COLLECTION" 
ajouté, ct je déplore que Robert Vigouroux n'ait nue-idéologie qui lni est consnistantielle». Esti- D 
pas accepté les propositions raisonnables du PS  mant que «Le gauche est, selon toute vraisem- A PRIX REDUITS AU PROFIT DE 
et qu'il ait choïsi la division plutôt que Ja réconcs- ‘au pourvoir années », 
du groupe RPR ὧὰ Sénat sont dans je € 1986 : Panique bastion καίοααι de Foppas LA CROIX-ROUGE FRANÇAISE 
. . - e +.» LE SAMEDI 23 SEPTEMBRE 1989 
. droite unie contre gauche divisée Ὁ OA dan 
ὦ LE Ὦ : coutume, a ici réalisé l'union. entre Buires cOnEnTTents, MM. Blai- pragmesiques et les sd 


HÔTEL GEORGE V. 31, AVENUE GEORGE V PARIS 8° 
HÔTEL LUTETIA. 47, BOULEVARD RASPAIL PARIS 6° 


FOYER DU GRAND THÉÂTRE, PLACE DE LA COMÉDIE - BORDEAUX 
PALAIS DU COMMERCE, PLACE DE LA BOURSE - LYON 
CM.CI, CENTRE MÉDITERRANÉEN DU COMMERCE INTERNATIONAL, 
᾿ 2, RUE HENRI BARBUSSE - MARSEILLE 1° 
HÔTEL PLAZA-CONCORDE. 12, AVENUE DE VERDUN - NICE 
CROIX-ROUGE FRANÇAISE, CHEMIN DE LA BRETÉQUE - BOISGUILLAUME 


LE PRO DE CETTE VENTE SERA VERSÉ A LA CROIX-ROUGE FRANÇAISE 
POUR LE SOUTIEN DE SES ACTIONS DANS LE DOMAINE DE 
LA RECHERCHE SUR LE TRAITEMENT DE LA DOULEUR 


4 Ἢ . (date à laquelle le gauche la 
na quan pion el majorité du conseil général et 
καὶ δὰ d'arbitre. Quant à « εν », se voir ΜΙ Βίδίζος en δεῖ ep ἢ aît anssi imprévisible. En 
des ᾿ questions de’ finances ) qu'avec ma femme. » mars ler, près d'un tiers des fau- 


di τ δ « Batman » εἰ ses « Zorro », qui qui intervient dans les réunions de maire efichent un préférence pre Fi 
ἡ δ. 7 ν lesseur à l'université - 126... 


Fine, fraîche Ἔ 

et particulièrement pure, 

VOLVIC accompagne gr 

les meilleurs ns: LE MONDE DE LA BOURSE 


plats de Paris. ‘ 
Pour suivre en direct l'évolution de chacune de 
vos valeurs et le montant global de votre portefeuille 


ΠῚ 

ἔ 
x 
ΤῊ] 
rie 
4 th à 
ΠΤ ΤᾺ 
ἮΝ fe 
ἜΠΗ 
ἈΠ ΤῊ 
δ ΠῚ 


£ 
FE 
Ë 
: 
TEE 
Εν 
μη: 
ἜΠΡῚΙ 
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INSTANTANÉ D'UN NOUVEAU COMMUNICANT. 


Le nouveau communicont ne se fait pas de souci. 


ἢ sait qu'avec Alphapoge, ἢ peut être joint por Minitel 
; DT re re 2 
. NN D à Les yeux du nouveau communicant 
à 


Le nouveou communicont a la Hberté dans le. sang. - lui permettent de voir le signal lumineux l'overtissant de l'emvée 
Avec Alphapoge ἢ peut être joint 24 ἢ sur 24 . : - d'un message en foutss lettres sur son Alohopoge. 


ἡ Même sl a la tête en l'oi, 5 αὖ »ὋΆ» 


ἰΒ nouveau communicant n'a pos 


ὃ un service Alphapoge, consave 24 ἢ TT, Le nouveau communicant o du nez 
| * Minimum fous les messages ἢ © topé 3614 code Aljphopoge sur son Minitel, 


qui lui ont élé envoyés. et depuis ἢ est au courant de tous les services Albhapage. 


La poche du nouveau communicont 
contient systématiquement un récepteur Aljphapage. 
parfois les clés de chez lui. 

éventuellement d'auires accessoires 


re 


Atphopage. 

& secret du nouveau communicant 
vous donne la liste de ses distributeurs 
en fopant 3614 code Alphopage 

sur votre Minitel. 


Attention! Le nouveou communicont 


Siquier Courcelle 


τε 
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Un entretien avec M. Afain Carignon (RPR) 


« Le pouvoir politique est aux abonnés absents » 


M Alain de 
Grenoble, rient de créer, an sein 
: RPR, son propre 

s ique sur cette 
inititire, our ln ER 
partis. Il acense 
socialistes d’aroir mis le 
politique «+ aux abonnés 
absents ». 


« Vous avez créé le 


«courant sa seiu du Pour- 
quoi l'avoir appelé VIE ? 

— Parce que ce courant veut 
incarner la vitalité ique, 


l'imagination sociale et la 
cupation de l’environnement et 
aussi rappeler que l'action politi- 
que c'est la vie. 

— Qui est arec vous ? 

— Des parlementaires et des 
élus locaux dont les noms seront 
révélés en octobre lorsque nous 
présenterons an sein du RPR ses 
propositions positives pour l'a 
nir. Nous voulons faire passer ως 
idées et nous voulons éviter les 
querelles de personnes. 

— Y-a-t-il beauconp de rénora- 
teurs avec vous ? 

— ἢ va de soi que tous ceux 
qui m'ont manifesté leur amitié 
ces derniers mois sont à mes 
côtés. Bien entendu, d'autres 
membres du RPR. qui ne s'étaient 
pas manifestés jusque-là, y parti- 
ciperont. 

- est désormais l'avenir de 
l'association des rénovateurs 
autour du groupe des « douze » ? 


— Ils ont un rôle important que 


renou 
Chacun les défend dans Ἢ cadre 
des règles de fonctionnement de 


— Alain Juppé a à fait beaucoup 
pour que les choses bougent dans 
le RPR Le Conseil national de 
juin ἃ accepté l'expression de sen- 
sibilités diverses. Cette décision 
s'impose donc désormais à tous. 

— Et pourtant, M. Pasqua a 
critiqué le principe même des 
« courants ». 

— Il n'est pas dans les habi- 


— Qnelles différences y a-t-il 
entre ce que vous sonhaîtez et ce 
que propose M. Jacques Chirac ? 

— Je ne cherche pas à me dif- 
férencier de Jacques Chirac dont 
l'autorité à la tête de notre mou- 
vement et son avenir ne sont pas 
en cause. 


τ ur ana os Eu Βα οθμ. 


— Mon analyse est simple : la 
société française a connu de nom- 
breux et réels changements et le 
monde politique n'en a pas assez 
tenu compte. La classe politique 


10° 
ÉDITION 


Sous la direction 
d'Alfred Grosser 


L'année politique, 
économique et sociale 
des dix-huït pays de 


l’Europe occidentale 
dont la France. 


Notes et Études Documentaires 
328 pages, 80 F 
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31, quai Voltaire Paris 7° Tél. {1} 4015.70.00 


CR TE 


Politique 


paraît vouée à devenir nne sorte 
de nouvelle Eglise avec crise des 
vocations et absence de fidèles. 

— Quels _. vos remèdes 


— XL faut une évolution forte 
sur deux plans. D’une part, la fin 
du monolithisme des mentalités 
fait courir aux partis politiques, 
eux-mêmes hyper-monolithiques, 
Îe risque de n'être que des groupes 
de pression et non des structures 
aptes à rassembler et donc à gou- 
verner. [ls doivent donc s'ouvrir et 
se diversifier. 

» D'autre part, l'autorité 
interne doit être plus partagée, 
mieux expliquée et davantage 
concurrencée. exaltons la 
concurrence dans le sport, dans 
l'économie, nous acceptons Ia 
diversité dans la culture. Pour- 
quoi ne pas en faire autant pour 
nos propres organisations politi- 
ques ? 

» Cette diversité ne peut être 
comprise que si elle répond à des 
idéaux, des aspirations et non à 
des conflits de carrière, des ambi- 
tions de personnes comme montre 
le Parti socialiste en offrant un 
spectacle affligeant. 

de PEtat 

— Et pourtant, k PS connaît le 
système des courants ? 

— Le système du PS a abouti 
du fait des conflits de personnes à 
une sorte de fossilisation. Si vous 
ajoutez à cela que M. Mitterrand 
se comporte avec les Français 
comme s'il les considérait comme 
des enfants, leur prenant ta main 
pour les faire traverser, on com- 
prend que le débat d'idées soit 
mis en veilleuse. 

— En matière d'idéaux, c'est 
au RPR de reprendre l'initiative. 
Tenez, il y a juste vingt ans, ke 
16 ee 1969, Jacques 
Chaban-Delmas proposait la 
- nouvelle société ». Elle est 1ou- 
jours d'actualité. Car le problème 
ne se pe pas seulement en 
termes de croissance et de 


comme le fait M. Rocard. 
Aujourd'hui, le risque social 
s'étend à de nouveaux domaines 
qui concernent l'éducation, la 
duabité de la vie, l'insécurité, la 
drogue. Le croissance économi- 
que seule est donc incapable de 
couvrir le coût de cette protection 
sociale élargie. 

— Le RPR est-il capable de 
proposer cette réforme de la 
société ? 


“ En 1958, les gaullistes, 
autour du général de Gaulle, ont 
réformé un Etat qui était ina- 
dapté. Aujourd’hui, trente ans 
après, il faut reprendre l'ouvrage. 


αὶ confiance car chaque fois les M. Michel Rocard veut 
ont su être de vrais 

RPR peut donc 

incarner les solidarités modernes 
même s’il lui faut Lai ua 


es et 

accompagnent et 
le ondnisent. Il est inquiétant 
ue le pouvoir politique soit «aux 
Ébonnds abseutt =. Aujourd’hui, 
l'Etat a atteint son seuil d'incom- 


pays 8 besoin de règ 
d'hommes 


contrôler ταδὶ rg m L plus 
grande partie de la gestion 
d’autres plus proches de la société 
civile et plus agiles. 

- Et Factnel président de La 


- Son manque 
d'esprit réformateur. 

= Ha pourtant proposé des | née 
réformes de ia Constitation. convaine 

— La saisine directe du Conseil 
constitutionnel, je l'avais soubai- | M. 
τᾶς il y 8 un an au moins. Ce n'est le 
pes suffisant. Il faut d'autres 
réformes comme le référendum 


Ainsi, le chef du gouvernement, 
qui avait été accueilli à Cergy- 


que 
avant 1993. Si Fu a des 
idées et qu'elle en débat, elle pent 
gagner ; si elle en vient aux que- 

d'hommes, alors ce sera 


js 


Etes-vous partisan d'en can- 
didat unique à la présidentielle ? 
— Je suis partisan d’une 


Re à 


Le «chantier » de la région parisienne 
M. Rocard déplore que Paris devienne 
une « ville à deux vitesses » 


« l'aigreur» des manifestant 
-l'epression des deals de La 
région parisienne 
Ne aussi cerainemest à eux 
᾿ PA gr 
Te ue able ville à deux 


Fe “A villes du monde. De 
"autre, le plus nombre. qui 
sie en plus mal, soumis à 
gradation Constante de ses 


cul affirmé qu'il d'une 

le», a affirmu s 

RE 
Th.B. 


INFORMATIQUE: 
la Commission 
veille pour la 
protection 

des droits et 


des libertés 
des individus. 


CNIL 
9 rapport d'activité, 1988 
446 pages, 120 F 
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COLLOQUE 


du 


PARTI SOCIALISTE 


France 


Paris-23 et 24septembre 1989. 
Hôtel Méridien-Etoile 


Ια 


S6S 


entreprises 


Rens: PARTI SOCIALISTE. 10, rue de Solférino. 75007 Paris. Téf: (1)45 56 77 00 


Samedi 23 Septembre 1989 


*9h30: OUVERTURE du COLLOQUE 


M. Daniel CHOLLEY. Délégué Général à l'Entreprise, au Secteur Public et à la Planification. 


Interventionsde M.Plerre MAUROY. Premier Secrétaire du Parti Socialiste. 
M. Roger FAUROUX. Ministre de l'industrie et de l'Aménagement du Territoire. 


-+ PRESENTATION des RAPPORTS du COLLOQUE 


L'entreprise dans la France d'aujourd'hui”. M. Syivain HERCBERG 


“Un nouveau dialogue social". M. Michel JAURREY 


"Les entreprises françaises face aux défis européens et internationaux". M. Michel RAFFET 
Intervention de M. Laurent FABIUS. Présidentde l'Assemblée Nationale. 


- 12h30 : DEJEUNER 

- 14h30 : TABLES RONDES 

"L'entreprise dans la France d'aujourd'hui”. 

Présidence M. Jean-Marie BOCKEL. Député-Maire de Mulhouse, 


Président de la Commission de la Production et des Echanges de l'Assemblée Nationale. 
“Un nouveau dialogue social”. Présidence M. Paui CALANDRA. 

Membre du Consail Economique et Social. Directeur des Relations Sociales de Thomson. 
"Lesentreprises françaises face aux défis européens etinternationaux". 
Présidence M. José BIDEGAIN. Dirigeant d'entreprise, Chargé de Mission 


auprès du Ministre de l'industrie et de l'Aménagement du Territoire. 
18h00: FIN des TRAVAUX de la PREMIERE JOURNEE 


Dimanche 24 Septembre 1989 


- 10h00 : OUVERTURE des TRAVAUX 
Table ronde plénière : "La France etses entreprises". 


Inlervention de M. Michel CHARZAT. Député de Paris, Secrétaire National à l'Entreprise, 


αὖ Secteur Publicet à la Planification du Parti Socialiste. 
Intervention de M. Michel ROCARD. Premier Ministre. 


12h30: FINdes TRAVAUX 
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Dans l’Isère 


Huit aps de silence autour d’une affaire 
ni Beau d’inceste et d’infanticide 


Top 
secret 
δ ἢ tenir ls Et il est indiscutable ne 
quon des pau Î | MM P Pre] 
nee denied βιὸς ne sont à que quelques rent à présent 


da Β 
République auraït coor.. de la gendarmerie, l'opération de 
sinon ardonné, 16 mensonge, Vincennes comme un secret d'Etat, 
des procès-verbaux judi- comme un dossier directement suivi 
terminées les audi- par le. président lui-même. 
dans ἴα marche de «L'affaire est top secret. Le prési- 
hésitations. Du moins dem ne souhaite pas qu'on en parle 
di Or ilne avant» «Tu n'overts 
ne que ἴα Ἷπ»- πὶ 
dire qu'l ἀναπί με ἰδ ἴδ (---} Je vais 
. pour 
[ fui » «Je viens χονο- 
mr d'avoir le επί. Il est très parce qu'elle 
. Alain Ver- content, il vous félicite, il va faire la ce 
font notam- un communiqué à la presse» ny 
MBernard autant de phrases σὰς M. Beau mai- 
ane assure avüir entendu de la bouche de 
lui des deux ssnpergendarmes », le avoir 
js armes 28 août 1982, à Vincemes. re 
τ L'aspect Ie plus passionnant de ce avoir 
ä Ce sé et quite ἐδ on nier pont 
hi ak τ re savoir, pour quel point 
. .: Obtenir que le τε ξαῖσια»,  Indémiblement, M-Boan cherche 1 fat «na», où plutôt aveugle. 
© =» Prouteauest catégorique .. . #S5nrC avoir Jomandé Bean. ἴςς ennuis. Son livre ne peut Avec des ruses de Sioux, il iocalisera 


Κων berne - de Prouteau, seloa. qu’ ; " : 
jun ON JE: Run Ou ve par ne ke Émis Je l'a Καὶ ἐν de dunggaves. ses relations Imimême linformateur du capitaine 
: Ν ν .des jerro- a bre 5. tumultueuses avec un juge d'instruc- Berri, livrant en 1985 au juge d'ins- 
fintés. ous r' per” des ᾿στος assurances, vla La chancellerie. Le tion dont il fustige les précautions et truction son adresse par un t£lé- 


:  _. Parquet séivra de très près le dos- la lenteur, Sa confession est une gramme anonyme. Il ne tait rien de 


«fuiter» dans nos colonnes tel on 
tel document indûment clessés 
<socret défense ». 


En ce sens, ce livre est vrai. Sans 
M. aura-t4l droit à une 
PA accable. Mais peu | rh 
peu lui in) 
À κατὰ dit sa vécité, on que, 
Es Re mmn Lans pure 
aura, 
petite histoire des faces cachées de 
PEtat, laiss& un témoignage utile 
: F 5 Fe de la chute d'officiers de genderme- 
‘ SALON DE LAOÜMMUNICATION DÉS INSTITUTIONS, DES COLLECTIVITÉS TERRITORIALES ET DES ETABLISSEMENTS ture, l'arme toute entière, son image 
| Fee ἐν ἃ . - τος CE . DCE - : εἰ son entregent, de com de La 
-- ‘PROGRAMME Lorna me 5 
---.-.-- | »ἘῈΔ - ---- récent ne des à = νι 
rs : en quaïique sorte une pre- contre moi n'est racisme 1" ΜΙ 
DEBAT D'OUVERTUR mière alerte. Toutes les leçons n'en το: “'sonligne le représentant ΤᾺ καυπονωνεφευρ sont largement 
furent pas tirées à temps. Et de P'OLP en France dans un entre- que si un Isroélien 
: ue EE AS M Beau, de ce point de vue, reste à don sccordé an cormospondant de gardé avait voulu acheter une 
«ia δ des collectivités : nouveau métier ? Nouveau profil ? » mi-chemin, proclamant toujours son | Jerusalem Post à Paris. Das du yison Le voisinage. il aurait 
à partir d'un sondage exclusif réalisé pour le Mande, le groupe Stratégies, Re et race conne δόμεν de ΣΌΓΡ. mêmes problèmes 
La Gazette des communes et l'UNHLM. — Mercredi 27 septembre — 12h 15 . τος gui à pourtant brisé carrière | mais nn Pas depuis D rer 
: : . νων | toutefois, pas à s'installer à La 
"ΠΟ sreurs ἢ πενδμην τ τη. πα, 
c " , je 
x €) Büirious Sand, 345 2. ὡς ρας ὦ (HamodeSan). cefle maison à la munlcipalié, 


ATELIERS 
= « Le téléphone, outil de communica- 


. Affaire Touvier Futurs voisins de Μὲ fbrahim Souss. 
RAP Ce y communiqué, pul Hnndi 


« Élaboration οἱ tradu gra- 
ue d'un concept de presse 


| -« L'offiche » Ὁ, “ῸΟ τ“ 
ὶ : Vendredi 25) septembre — 15 h 30. 


et de nombreuses conférences organisées par les exposants ἢ 


: Téléphone 


οἱ Carole Letta 
: (16) 78-52-18-82. 


4 
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Le cyclone Hugo a dévasté plusieurs iles sur son passage 


de LAPS avoir semé ls désolation dans Be 


le cyclone tropicsi Fi Vierges. Éahanss. Mais il pouvait aussi menacer là 

του Paris dans la matinée Répeblique dominicaine, où soufflaient déjà 

Ft τγροοδλ ἐν φρορννακοίο γε χέκε Porto-Rico ne mardi, qu'un des vents très violents. Par prodence, on 

cinq à la Gundelonpe puis εἰς ἃ Sul mort, mais ce n’esé là qu'un bilan proni- avait évacué de la côte pinsieurs milliers de 
si Ps à AA Canpages "πὰ Le ministè: ais de le 

" tout côte ji re mer κα 

Car en το ὄξοίοζθ θα ἐδ ἡ annoncé que « δἰ des navires fran- 


victimes, maïs les dégâts 


considérables. Sur l’île de gros 
Hugo a privé de toit 99 % des 12 000 habi- 
tants et détruit La majorité des enitures. Des 


La Martinique, 
de la peur 
au soulagement 


FORT-DE-FRANCE 
de notre corsspondant 


Dès le vendredi 15 septem- 
bre dans la matinée, toute la 
Martinique avait commencé à 
dresser l’orsills avec inquiétude. 
ἢ apparaissait déjà, et la météo 
l'affirmait, que le gros du 
cyclone tropical Hugo passerait 
plus au nord. On n'essit pas sa 
réouir du probeble malheur des 
autres, mais ie soulagament 
était cartain. 

D'ailieurs, tes prévisionnistes 
de ls Métécrologis naticnale 
répétaient que les Martiriquais, 
sans subir directement le 
cyclone, auraisnt, de toute 
façon, à souffrir de vents assez 
violents — de l'ordre de 100 à 
120 kilomètres à l'heure, — de 
coups de mer et, surtout de pré- 
cipitations très sbondantes. Or 
toute pluie diluvienne sst inquié- 
tante dans le contexte 
phique et topographique de lîie. 
Elle signifie, à coup sûr, des 
débordements de rivières, des 
glissaments de terrain. 

Samedi matin, on attendait le 
déclenchement de l'alerte 
numéro 2. Ce fut fait à 
14 heures. Les femmes avaient 
couru au supsrmarché et, là, 
dans une sffluence supérieure à 
celle d’une veïla de Noël, rem- 
plissaient plusieurs chariots 
d'eau minérale, de pain, d'huile, 
de consarves, de légumes 5905, 
de piles électriques. 


«Trop de pradence 
Re peut nuire» 


A la maison, les hommes 
Gtaient de leur jardin tous les 


calfeutraient les moindres 
entrées d'air, cloueient des 
planches en travars des fené- 
ves, remplissaient d'eau tous 
les récipients disponibles. Leur 
transistor ne les quittait pas. 

Le cycions arrive, disaient on 
substance iss météorologuss 
compétents. Puis : non, il 
n'arrive pss, en tout ces pas 
tout de suite. I avençait à 
25 kilomètres à l'heure et, d'un 
coup, il a ralenti. Nous ne com- 
prenons pas très bisn sa person- 
nalité. Va-t-l bondir, se calmer, 
dévier de 58 routa ? Nous Ύ per- 


Dix minutes plus tard, c'était le 
caime plat. Cette douche écos- 
saise a duré des heures. 


Solidarité 
avec la Gandslompe 


Dimanche matin, on savait 
Fr n'y svait plus rien à crein- 
dre de sérieux. Quelques arbres 
déracinés, quelques poteaux 


dues passagèrement dange- 
reuses, le bord de mer de Fort- 
da-France encombré ds galets 
et de détritus projetés par ia 
houle. Mais pas un blessé, pas 


Société 


50 000 sans-abri à Porto-Rico 


Dans l'après-midi du 18 septembre,le 
cyclone se déplaçait de nouveau sur une mer 
chaude, risquant d'y puiser uu supplément Jocaux δ 
é'écergie. Il semblait vouloir se diriger vers 


POINTE-A-PITRE 
de notre correspondant 


Dès sa descente d’hélicoptère, 


de santé cui, M, Louis Le Pere 
sec, ministre des DOM-TOM et 


les licux les plus aticints par la 
catastrophe. « Nous ne sommes pas 
venus de Paris pour rester dans des 
res 8 précisé le ministre. 

la commune du Moule 


ὅδ que 
« Dieu a sauvé ses enfants et son 


mari » 
gone 
fatalisme. Mais déjà des 


te À Fender τα δε Man 
ARE Sec Lien ἀὰ set 


pêcheurs, des toitures de tôle se 
mêlent aux branches des jetons 


laissant des administrés qui, malgré 
leur fatigue, n'ont pas perdu tout 
espoir. 


BASKET-BALL : 


Crise dans le championnat de 
gationale 1 B de basket-ball : après 
Szlon-cde-Provence samedi 16 
tembre, Sceaux devait refuser 
rencontrer Saint-Etienne mardi 


français ? Le Conseil 
répondu par la négative le Monde 
daté 25-26 juin) en rappelant à la 
Fédération de basket-ball qu'elle ne 
pouvait pas faire de discrimination 
entre les joueurs de nationalité fran- 
gaise, qu'ils le soient de naissance ou 
par na! 
Cela n'a pas empêché le 

des clubs de haut niveau ΑΞ ΠΣ 


dégêts sont signalés aussi dans les îles 


La Guadeloupe ne « baïsse pas les bras » 


De son côté, M. Le Pensec 
« apprécie » Que « personne ne 
baisse les bras = et considère que 
«la Guadeloupe s'est déjà aidée 
elle-même ». Il annonce Lens 
des mesures exceptionnelles : 
avance de 34 millions de fraude de 
secours d'urgence, le report des 
échéances fiscales et des cotisations 


Renseignements 
et dons 


© Ministère des DOM- 
TOM : 45-67-04-23. 

© Air-Francs: 43-37- 
31-60 ou 43-37-31-51. 

D'autre part, on peut adres- 
ser des dons an argent, en 
cisant « Solidarité Guade- 
loupe », à : 


© Secours populaire 

çais : CCP Paris 23-35 8. 
© Association SOS-Hugo 
iséée cer cuees 


associations 
d'outre-mer) : compte BNP 
(32, place du Maréchalt-Juin 
75017), n° 005096-26. 
® Comité de solidarité 
nationale on faveur des sinis- 
trés de l'outre-mer (COSS- 
DOM}, créé on 1966 après ke 
pessage sur les Amtilles du 
cyclone Inès: compte Crédit 
Lyonnais (agence 430, 7, place 
Victor-Hugo, 75016 Paris), 
n° 67169 J. 


Sports 


d'adopter à Cholet un code de 
conduite pour l'application des 
internationales considérant 


Tous les clubs avaient adhéré à ce 
code sauf un, Saint-Etienne, qui évo- 
lue en nationale 15. Au nom de 
« l'éthique sportive » les quinze 


qué qu'il ne roccvrait pas 
Ἐϑείας, ΠΟ ἢ rer 
de chempionnat. 


se tiennent prèts à effectuer des transports 
é des approrisiontements 


forfaits contre Saint-Etienne 


Le championnat et le droit 


fédérations demeure 
Protection du sport olympique et la 


Ὁ us VOUS interrogez 
sur votre avenit : 


1989 199 Ἔ 
τὰ ÉRANCE 7 DEUROPE. 


Ργέίαος ἐς 
Miles Κοςαγά 


Des réponses précises sur : 


sociales pour les particuliers et pour 
Les entriprises Enistrées. A quoi il 


La croissance 

“ Le partage social 

Φ L'éducation 

ὁ La recherche 
L'aménagement du 

Ἢ territoire 

La protection sociale 
. Le rôle de l'État. 


remettra sous une semaine un M 
pus au gouvemement. À Avant 

octobre, a affirmé M. Le Pensec, 

les conditions d'indemnisation 

seront fixées. 

En attendant ἢ faut résoudre les 

putes urgents, pair l'eau, 


assurer 
Déjà sur les ondes de Radio- 
Caraïbes 


ana fait Le paint à Bose ‘erre avec 
les autorités locales le ministre des 
DOM-TOM devait avais, mardi 19 
septembre, un entretien cl - 
planteurs de re rt 
δίας cruellement touchés par mn 
cyclone. I it aussi visiter les 
communes du nord de la Besse- 
Terre, Saïnte-Rose et Deshaies. 
ANDRÉ LEGER. 


Le président du Comité des clubs 
de haut pires M. Jean Bayle- 
a été pris de court par 

l'attimde des clubs envers Saint- 
Etienne : 


préparation de ros meilleurs 
athlètes. » 


f 
La 


an, 


à 


-» 


Société 
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MÉDECINE 


L 835 millions de francs en 1990 | | 
Le ministre de la santé présente les grands axes 
de la politique nationale de prévention 


MM. Claude Erin, ministre de la santé, εἰ Maurice Derlin, pré- 
sident de la Caisse nationale d’assurance-msladie, ont rendn 


Φ Une action «ἃ titre expéri- 
mental » de prévention bucco- d'ici à la fin de 
dentaire. On estime que 68 % des la 
enfants de six ans ct 92 % de ceux de 
quinze ans ds Ἵ 
L'action, prévue dans huit sites — 
Caisses primaies d'assurance- 


Ἷ 
ἔ 

fl 
! 


qu 
hi 
ἢ 


Ë 

ἔ 

Ἕ 

1 
f 
nu 
ΤΠ 
3 LE 
nur 
pm 
ἡ 
{ΠΕ 


ΞΕ 


national puissent être réexa- 


ἢ 
! 
' 


adoptent un plan d’action 
pour le mois d’octobre 


ΕἾ 
; 


(47 millions de francs), ainsi que les 


Insuffisant 


pas, actuellement, au redé- Ὁ 
marrage d’un mouvement dur 
comme 


Fan passé, 


me Ι ὩΣ t décisi 1] 
culaires € ins 
peu immense ememt de 
FD sg eur le 12 octobre à 
>. Ce rassemblement nationel 


concernant strictement les infir- 
mières devrait être suivi d'une jour- - 


(Suite de la première page.) 


C'est sos vingt Der 
ue paires l’an dernier, dont la moitié : 
Susporier: da: DO ‘oatatsan ont été importées de Chine, 
d'Indanésie, de Corée et des Phi- 
Même si les baguettes, en 
Ads, ne qu'uns 


très 
faible partie du tonnage de bois 
elles à 


| 
[ 
ἔ 


If 
Ε # 

ἷ 
a 


Bornéo, le nouvel Eldorado 


reste est exploité par des 
sociétés mixtes nippo- 
maisisiennes pour le seul marché 


Far 


L'avenir de la coordination 2 fait é ire des à tête 2 A un mouvement 

Ιο de protestation a surgi parmi 
les tribus Penang, qui sont 
aujourd’hui à la pointe du combat 


le papier de reprographie 
Covscient de l'insatisfaction | (265 000 tonnes de papier ont été 
jours au sein de cette Le 


ἰΐ 
Mr 
RH 


w 

ê 

Ἔ 
Ξ 
Η 
ξ 


Παξ στ en : | 
l'opposition des populations 
locales. . . 


Ἐ 
ge 
ÿ 
ἐπ 
ê 

SL 


Les Japonais sont aussi 
consommateurs de 


Ε 
ἃ 
a 
F 
8 
ve 


chez eux comme au 
‘|sesteurant. Ces waribashi — 


e les aïdes-soignanies et eux | baguettes en blanc jetées 


ES 
à 
8 


DÉFENSE 
hit 


ἭΒΗΝ 
ΠῚ ti 
RTE 
ἘΠ 


᾿ 
ie 


REUGIONS | 
Une cinquantaine d’intellectuels polonais 
réclament le départ 


à Genève en 
devait être publié le dans 
le quotidien de Solidarité 
Gazela (1 . 


une ἃ 
pays pour L'Holo- 
causte ἃ mis fin à cette his- 
toire (. " 


| Compromis technico-financier 
pour le « Charles-de-Gaulle » 


Un porte-avions bien lent 


les deux catspuites à vapeur 
Charies-de-Gaulte sont des 
britanniques C13-3 lon- 


gues de 75 mètres (pour 
50 mètres sur le Foch ou le Cie- 


vérité », conclut 
ὼ C6, Mgr Gien, 
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Le Carnet du onde 


Naissances 
- Rosciyne, Olmert Morgane Ὁ: 


ont la joie d'annoncer la naissance de 


Le 25 août 1989. 


le 7 août 1989, 


chez 
Nataïe DUPHIL 


et 
Vincent SBAUMIER. 
2, ταῦ Roger, 
92140 Clamart. 
————_—_—— me 
— Ause-Psule et Gay KONOPNICES, 
Isabelle, Darii 
sont heureux d'annoncer la naïssance de 
Elens, 
le 16 septembre 1989, à Paris. 
— Axelle, Marc 
et Valérie OSOUF 
sont heureux de faire part de Ja nais- 
sance de 


Je 23 août 1939, 
- Marseille. Hyères. 


Le docteur et Af® Jean GRAVELINE 
ont la joie d'annoncer la naissance de 


Thibaoft, 


Philippe et Marie-France, 


ses belles-seurs 
Elan ianiles 
catia douleur de faire part du décès de 


Me Gaston HABIB, 
née Marie-Antoinette Biesemans, 


survenus le 17 septembre 1989. 


Ni fleurs ni couronnes. 


Le présent avis tient liou de faire- 


PA fanie ecoue de πὸ pes re 


29 bis, rue de Rocroy, 
75010 Paris, 


- ΣΆ IG 
Tout part ἀν décès do 
M. Fernand CHAPAR, 
conseiller bororaire 
à la Cour de cassation, 
officier de le Légion d'honneur, 
de l'ordre πειίοσαῖ du Mérite, 
survenu à l'âge de quatre-vingts ans. 
La cérémonie religieuse sera célébrée 
le mercredi 20 septembre 1989, à 
14 h 15, en la cathédrale de Bayonne. 
Cet avis tient Beu de faire-part. 
— Me Edogard Genève, 
Mie: Men Bernard Frank, 
Jeanne et Joséphine, 
M. et M Marc Bourgès-Mannoury, 
ses enfants, 
M. et Mo Daniel Genève 
et leurs cufants, 
monte part de la mort 
Edouard GENÈVE, 


suvvenue le 12 septembre 1989, à «la 
Passéc », à l'âge de scixante-neuf ans. 


L'inbumation a eu lieu éacs l'intimité 
sa cimetière Montparnause. 

8, avenue 

75116 Paris. 

-Ο----.. ..-:.-ςς-.-.ς. 

— Le docteuret Me Yves Hecht, 
ses enfants, ὶ 

Ofivier et Catherine Hecht, 
pen douleur de faire part du décès de 

M. Heuri HECHT, 
garvenu Le 13 septembre 1989, à l'âge de 
quatre-vingt-aix ans. 

Les obsèques ont eu lieu dans l'inti- 
mité, à Soustons (Landes). 

- Les anciens de l'Amicale des 
Forces françaises combattantes des 
réseaux Alibi-Maurice, 
out la douleur de faire part du décès de 
leur camarade, 

Hesri HECHT, 
survenu le 13 septembre 1989, à Paris. 

L'inbumarion a eu lieu dans l'mti- 
mité. 


- M. Ferdinand Le Pichon 
et ses enfants, 
ont la douleur de faire part du décès de 
M André LE PICHON, 
née Masdit, 


survenu le 13 septembre 1989. 


leurs parents 

ont la tristesse de faire part de la mort 
soudaine de 
Françoise RA YBAUD-CAUSSE 


le 14 septembre 1989. 
L'inbamation 8 eu lieu dans l'intimité 

familiale le 19 septembre 1989, au 

cimetière Saint-Lazare de Montpellier. 


Marie 

Et toute La famille, 
out la douleur de faire part ἀκ rappel à 
Dieu de 

M Jean-Robert VIELLE, 
De Colette Jcqaot-Daris, 
le 16 scptembre 1989. 
Souvenons-no0s de son mari 


tee pe Ν 
rappelé à Dieu le 15 septembre 1981. 


TO TT: 
UN DÉCRET 

e_ Ne a du 31 août 1989 
modifiant le décret n° 79-981 du 


21 novembre 1979 portent Li 
-mentation de 


la récupération des 


‘UNE 


CIRCULAIRE 
©, Da 28 κοῦ! 1989 relatire à le 
validation des formations mises 
œuvre dam le cadre du crédit fa 


ASSISTANCE ἸΌΙΑΙΕ 
DANS 
L'ORGANISATION 


La maison des 
UES 
61, RUE FROIDE VAUX 
PARIS 14 


RÉGION rene ARPAJON (209 m avant sortie Arpajon centre) 
3, Route Nationale 20 
Tél. 6490 05 47 


πε πος des 


Jacques BLOCH-MORHANGE, l τ 
Le plus grand choix 
de εἰουθονμωμόλνα: individuelles 


- y a εἶδα ans disparait ἃ Age 
de vingt et un aus Le jeune et 


Ὧδε tons ceux qui laut coënn οἱ αἰτοῦ 
aient une pensée pour lui. 
— Jyausan, le 19 scptembre 1988, 
Françoise MARBACH 
quittait, τὰ courageux combat 
τοῦς gerspne ph ver τα 
Que ceux qui l'ont conpus et estimée 
aient une pour elle. 
André, Jean-Marie et Pascal Marbach, 
Domaine de Grandchamp, 
78230 Le Pecq. __ 
Avis de messes 
27 septenbre, à 


121 h La, ea l'église Saint-Lambert, 
Paris-XVr, une messe sera célébrée pour 


JUXTAPOSABLES 
SUPERPOSABLES, 


rappelé à Diou le 21 juillet 1989. 


Communications diverses 
- Hommage à æ - 


δι 
La Cinémathèque française, 
γ ἄγετε 1ο ité ἀπ 


pour former des ensembles 
a la mesure de vos besoins, 
de l’espace dont vous disposez 


Φ Du 27 juin 1989 relatif Γαδ. et de votre budget. - 


chissement du vocabulaire de 
l'informatique. 

UNE CIRCULAIRE 

e Du 7 juin 1989 relative à l’exé- 
cution des décisions de justice 
condamnant 


l'E: paiement 
d’une somme dust 


UN DÉCRET 

Ne 89.667 du 13 septembre 1989 
révisant εἰ complétant les tableaux 
de maladies professionnelles ΕἾΝ Η 
ammexés au livre ΓΝ du code de k ΕΞ 

18 LIGNES ET STYLES 


DEMANDEZ LE CATALOGUE COMPLET EN COULEURS 


sm 2 75600 PART CEE 
OÙ PAR ἘΦ 24 h/24: (1) 43.20.7333 
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ARTS 


Il ya de plus en plus [+ ὅδης les cours et arrièroéours des d'affiches bien classique, ls Weiner 
s ῳ immeubles dartisens bâtis au siècles a 
> galeries à la Bastille, | ares sorrstienes Îa ao SE à on 


pet trouver 

Ce seraït, en somme, la répétition l'originalité véritable, aux abstrac- 

x) Thisto Test VI ti0n$ matiéristes d'Olivier 

parisieme de ΤΈΣ de des Tomé (3). Mais il est un peu déce- 
voir des galeristes de 


lage 

amnées 80, incapables de se loger à vaut de 

Soho ou les du « style Soho » et de de Leur tes lancés te Ale de 
ses conventions, des aventuriers du Érabte api ii 
ΧΡ = prier är au merché au Bcv de tenter de 
he L mie. Pou À pou ds Résultat : les œuvres les plus sin- 


conquis et transformé, - 5 
Η gulières τὸ sont pas nécessairement 
imposant leurs ponts et leurs 3 les galeries dites d'art mai 
les modes «graffitis et néo- décoratif et au ἃ Le ve 
: sculptures ides d'une belle 
recommencer ἃ Paris, et le déplace- vigueur, sans des afféteries δὲ 


du das arthtes ἢ ἴδε artistes du verre (4). À le 
A la ne ἅδε expositions joliesse il préfère la violence et taille 


δ 
Ι 


iciuon tille exposent du contemporain quis habitué des foires 
, cessé de Fêtre, le conceptnel Law- rain et des expositions à grand spec- 
ex ἄν" sence Weiner (1), que l'on a vu un effet du confor- 
rêves de . écrire des phrases aux murs de misme fant ? 
proches ἔρος toutes les institutions culturelles PHILIPPE DAGEN. 
es en 1987. rl 
lle” - ὲ 1} Gal Le Gall-Peyronl: 
ville: ques Je oftrimime Pam Jon ΣΝ τὰ Oetorrons 
Paik Galerie de Génie, Keller, 
en . Ce n'est pas que les pièces expo- ΜΈ. δον LL Ha 
mäülé- : sées soient rmédiocres : le Paik est un 3) Galerie Antoine Candau, 17, rue 


ingénieux et ire asset , jusqu'au 12 octobre. 
He σας εξ ἀξ ou images ait. (4) Galerie Clara Scremini, 39, rue 
arrachage de josqu'au 7 octobre. 


Le te la 
2 fui ge Los Goma qui 
Era, dévunts di de tes “juin 


URI ΡΚΕ ΜΗ ΝΕ BOIS EN FRANCI 
AL 
PALAIS DES CONGRES 
DIR SN 
DU 27 SEPIEMBRE AUS OCTOBRE 


BorCuot 


SUR GLACE 


HE 


᾿ 


fr 
ΐ 


ἸΝ 
ἕ 
ἑ 


À 
à 
À 


EL 
ἢ fi 


Ἱ 
[ 


, 
᾿ 
À: 


FANNY CUTTENÇON - ROGER ΓΙΧΆΣΟ - MARIE LAFORET . CLAUDE GIRAUD 
MICHEL GALABRE) - PAUL . Ὁ 


ἜΜΟΘΑΒΟΚῈ. 


« 
dr 
Nr ou 
ἃ MEDAIERES 
DE MPIQUES. 
ΜΟΝΌΤΑΙ τς ΕἸ 
EUROPE 


RC A PARTIR DU 22 SEPTEMBRE ᾽ 


NNES 


16 REPRESENT 


+ "LE MONDE 
. ETSES PUBLICATIONS 
||. Gérez vos abonnements : 
sur miünitel 24 heures sur 24. | 
τος 7 ijourssur? : 


PALAIS DES COXGRES. 
FNAC, AGENCES 
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CINÉMA 


Bien que sans compétition 
Je Festival de Toronto 
s'est terminé 

le 17 septembre 

par des remises de prix. 


bre), tandis que Le critique interns- 
tionale récompensait Jésus de Mor- 
tréal de Denys Arcand. Le court 
métrage d'Alan Zweig Séealï: 

Images recevait un Pix spécial 


(pour le cinquant anniversaire 
du Nationa] film bosré) de 
000 Enfin, Cits-TV et la 


ville de Toronto remettaient un chè- 


< Je vais m'acheter une bonne 
boutte de hasch.… » 


< C'est dur d'être ur can: y a 


Toronto, Drugsrore Cow-koy, de 
Gus Van Sant, plonge dans nn sous- 
univers généralement traité par le 
pathérique, l'indifférence, ou l'hys- 
térie justicière, politiquerent 
payante, 


« Jusqu'au bout du rêve », 
de P. À Robinson 


Le rêve était 
américain 


Vivant à la cempasno sans 


bout du rêve, présenté à Deau- 
ville, plonge immédiatement 
dans l'humour fentasque. 

En effet, parvient au fermier 
une voix qui lui enjoint : 
ἃ Construis-le, et il viencra »... 
sans plus de précision sur ce qui 
s'agit de construire et de ‘aire 
venir. Kavin Costner 69 fs à son 
intuition et, avac lo soutien de 58 
femme, fidèle δὲ couragause 
Amy Medigan, arrache son maïs 
Co vi un terrsin de base- 


suit, avec des indices, des 


ai 
τῇ 
Ἱ 
; 


δ 


de leurs γϑῆβ, Ce qui 


À 
Ἧ 


Festival de Toronto 
Bas-fonds οἱ envolées belles 


re 5 et de de à mcm dimension de la | 
Tiré du roman homonyme ctiné ainsi Where the Spirit Lives, de | SF Ιτοῖβ de nos do Re Elie Felèee ut douleur de le Sao, do ce 6. “κ΄ 
dit de James Fogle (actuellement Bruce Pittman, qui ne craint pas de meilleurs acteurs, Hndemme. C'est lamentable, démesuré d'une abbesse intelligente # 
dans un pénitencier de l'Oregon) reprendre nue . ἢ La seconde ἰάξο de James Rome- que lon ἃ propabée mr M ποῖτε δὰ ” 
Cow-boy est, sons farme turel». I] raconte Evans est d'ordre technique : comme ka quand ja condtiee re 
de comédie noire et rose à ia gr nement et Vi matière de In pièce est un échange de dans sc ours de προ ΤΣ τ Ὲ ῬαΣ βοτὰ 
ère de Fassbinder, un constat 8 « civiliser lea indigènes» cnvemet | nu lé avec correspondance dialoguée entre _les so LR Ὁ ience d'une 
bounète et réaliste, qui alle lucidité ἴδε caf Sun ας ἃ | un bon metteuren scène, vos poupute, ἢ part an cie à Fi, cols ne Mia 
générosité, un humour acerbe Re Mg dar or ἃ οἷς ΠΡ Le P δροσίκισας done εἰ ἃ. Den ἐπερέτξ. À grand poine mtil ima- à 
{evec Wikez B acteur Die Dans nn débat sur | re angl do ἀππικοάδ 25 interprètes do par giné usé adresse de Sœur Leurentia au 
Le y (νος μαι de A men moe eût été réussie, ler très — trop — vite et taper pablic commençant per un bruyant r. 
jamais aussi depuis Rem-  \bème jo d'acteurs k texte sans , 30 ri US « Sœurs» comprendra, 
ble Fish]. Par moments, l'imagerie même eu droit ἃ la pasjonaris | Un Ek dan εκεί, δὰ sense auves ἴα pipes de Jens IN Sn Mn ΘΝ 
réaliste cède le pas à un surréalisme Er meme Les Meilleurs d'Hugh Whio- ultimes répliques. avons bess 
façon Dali : Gus Ven Sent a διδ 1es MOCESNS le scé- mere, eureit ἠδ être Fou des spocraches être au Boulevard, chic, mais au Bow Aussi bien oublier le nom " 
peintre. Le film mériterait une Liste (blenc) de Where the Spirit | kes plus courus de cette rentrée. Hëles ! le public n'est pes complète de James Roose-E: σὰ platôt ᾿ 
d'être rapidement distribué en  jjyes fui Les deux producteurs de la pièces, τῶν. ment d'écouter εἰ de pare técher de s'en souvenir, δὲ πὸ retenir : 
Free τας ἀπ ατα ὙΠῸ 0 ἜΝ 
ont su . 
Centré sur les rapports troubles A l’opposé, For AU Mankind É de ὦ Cniés de de confiance dans les spoctateurs est tas ἴα force, ke ce - 
entre un jeune projectionniste tient du prodige. Pour les voyages | Elysées, sont allés chercher en affligeant. le bonheur de nous τὰ 
en Angleterre οἱ on mysté Apollo, de décembre 1968 à novem- | terre un metteur en scène du nom de James Rocso-Evans est τοῖτέ sourd Malgré ln. 
rieux locetuire américain, Anparte- bre 1972, les laboratoires Kodak ont | James Roose-Evans, aux rumeurs du siècle qu'introduit OLIVIER à * 
ment zéro, de Martin an, Mis au point une pellicule et les On no0s dit quil a gagné besnooup dans Paction un Bernard Shaw dont la = des De " 
sans Le pipi d'ins- boures de film. Le NASA Y à jeté St à ce de Buccès are ἊΝ made Ina pri me TDe0 te ΣΝ ΧΩ k ᾿ 
"« Li Ps x Ë Li δ 49. Le 
LE moe PUS, dus un τῷ τῶν d'à enr du πεῖν Wei πὲ tue Ma pis s- 
chaque voisin peut apparte- Journaliste τ temps en temps, le spectacle parait 7 
Fhax Érigudes de là Mort, Pratt. Hour Αἱ Rite oem l'autet περρὰ Cunbees, à où phone ᾿ 
quent ouvertement la métaphore, δῖοι s'en servir et 8 Composé eaéroits, Les rois interprètes perdent 
Appartement zéro frôle insistance, 500? f0ÿage Dies tn halte) pi à 
mais en est sauvé par linquiétante Blé usque de Brian Eno. Les 86 sachant plus très bia ce + 
Se gong ie Π et même le qu tout est do la fente de τ 
Américain a mes . 
et célèbres) εἰ l'Anglais Colin Firtb, Pa demand rec ΒΑ δα fin de | Lai qui confese une | Rufus et Evelyne Dress ‘ : 
le Valwont de F iction. « Je ne savair pas qu'il éais | grande süusiratk λας Foni jouent le Boucher, Les thèmes sont cousins de ceux de - 
RE PTE pertes με LS Etre d'après Alina Reyes. Bataille : le sexe, la mort, la dépense. ξ 
remarquer les débuts d'une produc-  S'émerveillait un spectateur. Le Fes- perte Une ἃ rare, > | On en deviendrait n'a pas ἴα beauté de mi 
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enise, € de la critique le monde entier pacs sal qu en devient presque drûle, le dans son costume noir, des mots sacs ἮΝ 
mamsents médilvaux, An centre, les | rire ii cammi détour = queique choge de ἐν 
οὴ ἢ Ensuñe, ça se gite. Evelyne 2 
gilles de fer pese its À vieux fade fred - 
de  rière son comptoir dans se robe lemée, PA 


Les beniamins ont triomphé | frs Ses 


À Venise, 

Ja Semaine de ia critique 
joue un rôle de découvreur. 
Cette année, elle a révélé 
des jeures gens sincè”es, 
sans pitié pour eux-mêmes 
ni le monde qu'ils habitent. 


Kama, des Russes Nijole Adome- 
majte et Boris Gorlov, it par les 
ν les plus en 


Culture 


THÉATRE 


« Les Meilleurs Amis », à la Comédie des Champs-Elysées Ε 
Où est passé le metteur en scène ? 


Ἢ] 


son frère et son copain, indifférent à 
tout jusqu'à ss rencontre avec 
Nathalie (Mireille Perrier, par- 
faite), normalienne, in de 
russe, 50 


& 


fm 
gant qui cachent une réelle émotion. = TN 


Enfin, πότε sélection, mais 

é per tique taf 
Palombella Rossa, le dernier film 
î ἵν absent de la com- 
pétition), de Nanni Moretti, 


Ë 
à 
| 
sl 
μὴ 
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ΞΕ 
hi 


I 
ê 
ἕ 
ose 


“lavieetriendoutre" 


UN FILM DE BERTRAND TAVERNIER 


τῶν 


τ 


Le Aonde 


Givi 


“Un hymneàl 
5 film d'ami 


| ‘espoir EL un poignant - 
Palombella Rossa est une étape | ESS ἫΝ 


Our. Le centième rôle, de 
oi XCépitionne! de 


LOFIDEN Ὁ 


Sn très peau film. dense et émour- 


τ LA) Lane ace 
ἘΆΝ 
Philippe oi louten pudeur. ” 
Sur la corde raide, 


᾿ 


COMME un ve 
Sabine ἃ zéma 
HISTTRS 


it 
ἢ 
ji 
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Au meilleur d 


ἑ 
ἑ 
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Ἔ δὰ 
Du 
de d 
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SALLE PLEYEL 


ORCHESTRE 
NATIONAL 
DE FRANCE 


“Musica 89 célèbre Nono. CHŒUR DE RADIO FRANCE 
B. LAFON - F POLLET -R. GORR - E. BOURDY 


τς L'alpha et l'oméga | ER PUS LG LOL 
. Le programme liait d'un trait, en ἴα instant σε s'étoignent : tambour Direction : MICHEL PLASSON 
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A Pantre bout de Ja ligne, deux 
gactitions gécentesr A Carlo 


par. moments, s’allument, irredient JACQUES LONCHAMPT. 


: une carrière internationale 


- “«Lambada τ 


à | . 0e ; À, 
-“ aux origines troubles 3 
La Lamibada; titre veñdu ἃ plus Joun Goorgaksrakos nous à δα lancement da fire par Over | GERER ET 
RTE ui le Dent dr 
COLLABORATEURS 
par F. Bournois et 
τ Ph. Poirson 
ns 248pages ' 170F - 
. “à x Les « vainqueurs »desannées D 
droits Ro 
D, sn Von Pr à OM Log sn où de Mu L'an De ion 
: ᾿ π 
spa "ARÈQUr. . P: ag na Pat led Do or 
la créativité de leur personnel. 


ξ 
ἷ 
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Ἢ 
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Ἱ 
ἘΠῚ 
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Ἢ 


Voici un ouvrage original qui 
allie les dimensions concrètes 


ἑ 
ξ 
Ι 
| 


ἢ 

ἐ 
ΠῚ 
RE 

ἐξ 
sÉtÉs 


qui vous permettront de ne 
pas avoir tout à apprendre 
« sur Je tas x, ainsi que des 
conseils, illustrés par de nom- 
breux exemples vécus. 


DU MER. 20 AU SAM. 23 SEPT 
CARBONE 14 
CANADA 
LE DORTOIR 
GILLES MAHEU 
MAR. 26 ET MER 27 SEPT 


NEED COMPANY 


BELGIQUE 
ÇA VA 
JAN LAUWERS 


INAGE DU MUSEE DE LA RESISTANCE NATIONALE 


ROBERT HOS 


Tél. (1) 46.34.21.99 


THEATRE 
AU THEATRE PARIS-VILLETTE 


A PARTR DU 28 SEPT 
ECLATS canon PUBLICITÉ LITTÉRAIRE 
CATHERINE ANNE Rensei ι 


LOC. 42.74.2277 
2, PL. DU CHATELET PARIS 4° 


VENTES PAR ADJUDICATION 
nn ϑυϑε 


gnements : 
45-55-91-82, peste 4356 


ee Pa cb δ,, 
RUE STE-FOY ET PASSAGE STE-ROY SANS NP. Bt D, B,1"pg 
RAR OU Ὁ ἐπὴν SCP ROBERT MOREAU ὦ ASSOCIÉS, Arcs 


5, rec de Stockholm à Paris-B». TEL : 42-99-31-38. Pour 
Le jeudi ZI septembre 1989 de 16 h 30 à 12 R 38 


DARD 


ALAIN 


DECAUX 


: rez-de-chaussée δὲ ue étage, 
l. PALAIS des SPORTS à partir.-du.4 octobre 1989 2 Besoins 
μ Porte ou | TEL. - 48 28 4090 es ἐμά 


CE 


er 


die 
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Radio-télévision 


Les 
& Fragrannees ccenniets de radio et de télévision sont 


chaque sersaise dens notre supplément du same daté 


δι des symboles : Β» Signalé dons «5 Monde radlo-t£lérision » Ὁ Film à éviter τς On pont voir 
mu Ne pas manquer me ἃ Chef-d'œcvre où cassique, 


Mardi 19 septembre 


vanne, Invhé - Martin Lecce 
? ; La presse populaire. 23,55 

8.15 Série : Intrigaes. 0.40 Série: Mésavertures. 

1.10 Feuilleton : C'est déjà derain, 135 Flash d'hforme- 

dicus, 1.43 Le débat du jocr, 


A2 


20.35 Cikou : Sars toit ni ll QE) Fin français ἃ" 
Verde (3985. Avec Sandrine Banraire, Macha Méril, S: 
phane Froiss. 2225 ρόδο: : Le « ΝῚ Diec οἱ maitre» des 
Souverux vogabonds, Avec Beruard Pouchèle, auteur de 
L'Etoile ef le vagabond. le professeur Alain Deloche, chirur- 
sien, fondateur de Mission de France, Patrick Declerck, psy- 
charalyste, le père Olivier Petit, responsable d'un centre 
d'accueil à Avi Denise Brigcu, officier de l'Armée da 
Soupe de ruir. 23.30 Exformations : 
24 beuves ταὶ ln 2 0.00 Météo, θ.05 Sofxante secondes. 
1030 Luis Cebrian. fonalenr da ousilen ien cspagecl Εἰ Pais. 
0.19 Eu eôts de chez Frod (r-difl.). 


FRS 

20.55 Tél : Opiration Ἐσένα, De Morvia Chomsky. 
avec Cari Betz, Stephen Coilics. Le FBJ enguête sur un vol 
de 275 millions de dollars. 2215 Jouruai et Météo. 
22,49 Cinème : Le dernier à Poris. HO Film ita- 
lien de Bersardo Bertotucci (1972). Avec Marion Brando, 
Maria Sckreides, Jean-Pierre ud, Massino Girotti 
€45 Musiques, mzsiqne, Lied sans parole, de Mendelssonn, 
gar Catherire Collard, pinro, et Alain Meunier, violoncelle. 


CANAL PLUS 


2029 Cisées : Le deraier eccerecr. SIG [5 Film anglo- 
ivaiion de Berrardo Bertolucci (1987). Avec Joha Lons, Josn 
Cbsa, Peter OToole, Yirz Ruccheng. 23.05 Fixk d'infor- 
eatons 2310 Cinéms : Seog-fa castor. (ΩΣ Film fran 
vais d'Acnès Varéa (1937). Avec Jane Birkin, Mathieu 
Den, Câricts Goinsbours. 0.30 Clin : Crvepshow ΤΠ, 
5 Fls américoïn de Michael Gormicé (1987). Avec Lois 


Série : L'enfer da devoir. 
23.50 M Nomades. 0.00 Jourzal de suncit. 
"4 6 


20.39 Fevilleton : La clique de la Forét-Noire. 
22110 Magazine : Ciné 6. D Cinéma : Sandekaz, le 
tigre da Bortéo. M Fin italien d'Umberio Lenzi (1964). 
Avec Steve Reeves, Geneviève André Bosic. 


Grad, 
LA SEPT 
20.30 Cirécce : Histoires ἀπ, Film franco-belge de 
Chantal Akerman (1983). ne mb Balint, Kirk Βαϊ, 
Sharon Diskin, À 60 Cinéma : Images. 


Pierre Epstein 22 


.B). 6.30 Documentaire : Les 
mémorables. De Yves Kovacs. 1. Céline. 


FRANCE-CULTURE : 
ie SAR SIENS τς 
FA Sr τς τὰς 
FRANCE-MUSIQUE 


29.38 Corcert (donné Je 17 octobre 1987 à Budapest) : 
Préludes et fugues pour piano op. 34 (préludes et fugues ne 1 
ἃ 12). de Chostakovitch, par Tatiana Nikolaieva, piano. 
2230 La des traditions. 23.07 Club d’arcüires. Les 


δ κου νει, Mendelssobn, Vivaldi, JS. Bech, Tchaïkoali, 
Mozant, Prokofiev, Kodaly. 


Mercredi 20 septembre 


Ὁ Grofütis 5:18, 1815 Sôrie : Lés volnies. 18.40 Jen : 
Ds cres et des loîtres, 1855 INC 19.60 Série : Top 


mocols, 19.25 768 : Desaiez, c'est 120.09 Jouraal 
et Mitss, > 20.35 Série: Cozire-jocr. Une femme tran- 
quille, de Joyce Burtel, avec Mari istine Barrault, Véo- 


dique Gers Un week-end are 22.05 note 
τοϑεοῦα. 10 Magazhe : Pinces peñtique. 
Sélon. Thème τ Les chasseurs font le lol 23.35 Irforres- 


τ δ . ©. 
Figures, De Jacques Charsel. Invité : Adrien Maeght, direc- 
eur de galerie d'art et éditeur. 


13,50 Mançuztee : Une pêche d'enfer. Lo magazine des LS- 
25 ans 1357 Fish d'nforsations ie Meet 
M: Gff.). μ 


19.20. le journal de la région. 19,58 Dessin απᾶροδ : Denver, 
Larer A 


Audience insantnée, Francs entière ἴθ point εἰ 202 000 foyers 


(1987). Avec Gian Maria Volonte, Santo Polimeno, Diego 
Abatantuono po). 0.15 Cinéma : Les grandes mantn- 


LAS5 

13.50 Série : Arabesque. 14.30 Sécie : L'uepectour Der 
nick 15.30 Série : Wonder woman, 16.45 Dragoon. 
16.46 Les Schtrommpfs. 


2350 Lpecer Derrick  (rodiff.). 
mat. 0. Cenen Del it (suite). 1.00 Série : 


Dectezr Magazine + Roxange 
15.00 Jeu : Zap 6. 16.05 Roxanne Rail (suite), 
17.08 Série : L'homme de fer. 18.05 Vases τ Nain. 


taire: 1 τὴ Koler, De Ann 

20.50 3 Le front dans lon mages. De Paul Vecciriali 

(1989). 22060 Magazine : de 
er, bo 


pos orchestre, de Bartok. 
Bunon οἱ Kaïia Krausovn 116 Sério: Noc- 


tarue. De François 

FRANCE-CULTURE 

20.50 Tire tu langue. Le ea 

Italie, 21.50 velles 

de ἰὰ Suite et du De Je Belgique, 
de française. Une traversée dumineuse du 


ture 51] vous plaît. 0.05 Du lendemain. 0.50 Musi- 
que : (σᾶς. David Allen. Je se 


FRANCE-MUSIQUE 
29.50 Concert (donné le 2 août lors du Festival de Ι- 

ES nsei ir. ᾿ 
24-10 Checert ἀὰ CRM. Γοσοίαεϊα Cara pour bande, Χαιῶ 


généralement comprises entre 13 degrés 
et 17 degrés. alles seront voñsines de 
19 degrés près du Btioral 

Les maximales évoiue- 


ον τῶν RAS γῴαω προ βδοδοβς 


10 àa1s 

ἐδ Fini les rt 15 degrés à 

19 degrés ur la Côte d'Azur et la Corse. 
‘après-midi, atteindront degrés 

à 23 degrés près la Manche. 


MOTS CROISÉS 


PROBLÈME N° 5091 
1234567839 


CRE 0 


TU Ne peus pas due reproches à | [TEMPS PREVULE MER 20.09.89. DÉBUT DE 
geux qui sont do bonne foi. = 
. Utile ceux qui veulent faire 
le poi TEMPÉRATURES tenpe observé 


le 19-9-1989 


Fe 


5' 

Ι 

Le 

€ 

R 
CESRNESOUESRRERSRNESARE 
ΞΜ Ὸ Ὁ Β ὦ Ὁ Re RUN Β5 ὦ Ξὶ Ὁ [6 53 Ὁ Ξ 
σσΌ» ΟΣ ΖῸ ΞΘ ΟΩ ΖΌ αὉ ἘΣ Ο 


ὃ 


temps Universel, C'est-à-dire Franca : heura légale 
moins 2 heures on 46 ; heure légale moins 1 Laure on ane ᾿ 


(Document δρσδῖ! ἀνφε le support ἐφεϊμείφωα spécial de La Mésécrologie nationale.) 


VIL OK! Osé. = VIIL Ni - 


SUR ΜΊΝΙΤΕΙ. cn comp Μμομοκασω 


— 3. Ere. Salomé. — 6. Riss. Tes observé Paris, prorince, étranger. 
Sofs. — 7. Issue. Œufs. — 8. Etoiles 
Re 9 Rare δος 36.15 Tapez LEMONDE puis METEO. 


Le Monde Φ. Mercredi 20 septembre 1989 19 


accnsations de Occident en 
niant les abus εἰ en défendant la spé- 
ï de leur système psychiatri- 
per 


g 


| F'électrochoc de 


les tentatives de protestation de veu unanime de ident face aux 
‘contre Ἶ abus de son usage a condnit l'URSS 

d'opposants ont été interprétées ἃ 86 retirer de l’Association 

Ls ités soviétiques Comme de psychiatrie en 1983. Tout 


Ὁ À Fhbgltl Kashchenks, Le ps grand bips! μαγεϊμαι ες de Μέοοοσα, 


‘célèbres Ἶ 
Tagi- Gorbancvskuï), les dirigeants de ir 


ichiatrie. continuaient à nier 
de Finter- 


Détouren 


du Pendjab à Chandigarb, 
M. Vi ‘aurait truffé 


ques εἰ = 
dater les sites étudiés, ses : 
« découvertes >» rendraïent 
jourd’hui inutilisables la quasi- 
totalité des données accumulées 
scientifique réalisé au'nez ct ἃ le- - 


ent de fossiles 


touses, le mène ἢ à 

ble : Etats-Unis, Afrique, 

Tchécoslovaquie ou Grande- 
les fossiles décrits 

quement de toutes les régions 

monde... sauf d'Himalaya. . 

CATHERINE VINCENT. 


(Lire la suite page 20.) 


Κ 
: 


ῳ Nature Δα Ὶ septembre 1989. Ι 


VOUS pouvez 


éventuellement 
consulter cet ouvrage... 


et de leurs couvertures associées, sur le plan légal, social et fiscal, 
c'est plutôt le Lamy Protection Sociale qu'il vous faut, 
Pour vous procurer le Lamy Protection Sociale 


SCIENCES ET MEDECINE 


la perestroïka 


années 60, s” it à toute 
la nation de la tribune du 
ès des du 


notamment « une hostilité 
pour lee prrichié 

, Freud,. le freu- 

disme, et tous les autres 

«ismes » ». Selon hi, « actuelle- 

soignent 


{Lire la suite page 21.) 


téléphonezau plus viteau 


- .------------  ΄΄΄'ὦἪἝἪἝ.. .. 


Ty 


ἀν τ 


Depuis treize ans, les archéologues 


ext mis au jour les objets 


les plas divers et les plus surprenants. 


des émaux colorent, dans 

un style cerolingien, les 

espaces ménagés par les 
techniques du cloisonné et du 
champievé (1). L'objet n’a guère 
que 3 centimètres sur 1. Mais, 
découvert en août dernier dans les 
fouilies de Saint-Denis (Seine- 
Saint-Denis), il a soulevé 
l'enthousiasme (encore an peu 
dubitatif) de Mn. Danielle 
Gaborit-Chopin, conservateur au 
département des objets d'art du 
Louvre : la petite plaque semble 
bien provenir de la « table d'or » 
(ou devant d’autel) donnée à 
l'abbaye par Charles le Chauve 
(823-877). 


Le trésor de l’abbaye de Saint- 
Denis était l'un des plus riches 
d'Europe. La «table d'or» en 
était uve des pièces maîtresses. 
Transformée en retable à La fin du 
treizième siècle, elle a été fondue 
à la Révolution comme presque 
tous les objets du trésor. Mais, 
sous sa forme de retable, elle 
figure avec beaucoup de précision 
daas un tableau du quinzième siè- 
cle, la Messe de saint Gilles de la 
Netional Gallery de Londres. 
Ainsi est-il légitime de penser que 
la petite plaque est très probable- 
ment un des motifs de la frise qui 
faisait tout le tour de la «table 
d'or». 

Autre indice qui étaye cette 
hypothèse : fa petite plaque a été 
trouvée dans un atelier d'orfèvre 
de la fin du treizième siècle qui 
était tout proche de la nécropole 
occupant les terrains bordant le 
côté nord de l'abbaye. Elle était 
dans an tas de détritus. Ce qui 


Te 


l'élément égaré au cours des tra- 
vaux de transformation de la 
« table d'ar ». Si les études coufir- 
ment l'hypothèse de la prove- 
vance de la petite plaque, on 
aurait éésormais l'unique frag- 
ment subsistant de La «table 
d'or». 


Les fouilles de Saint-Denis sont 
menées en permanence depuis 
1973, sous la direction de M. Oï- 
vier Meyer, nommé archéalogue 
municipal en 1982. Elles ont ainsi 
scruté le sous-s01 de 13 hectares 
du quartier « basilique - centre- 


À defaut du 
VOUS pouvez 


ville » au fil de vastes opérations 
de rénovation urbaine. 

Le site de Saint-Denis a 6té 
occupé au début du néolithique 
(vers 5000 ou 6000 avant Jésus- 
Christ) et, en continu, au moins 
depuis le septième siècle de notre 


vite attiré des foules de pèlerins. 


Au début du septième siècle, Je 
bon roi Dagobert construisit une 
abbaye ou enrichit un établisse- 
ment préexistant. En tout cas, son 
trésorier saint Eloi, évêque et 
orfèvre, fit, pour l'abbaye, nne 
superbe croix en or et pierres pré- 
cieuses, qui figure, elle aussi, sur 
le tableau /a messe de saint 
Gilles. Rien ne subsiste de cette 
abbaye. 


Un labyrinthe 
de murs et de rues 


Vers 830 est édifiée l'enceinte 
monastique je long de laquelle ont 
été construites, au fil des siècles, 
huit églises dont les fouilles ont 
retrouvé les vestiges. En 869, 
devant le danger des raids nor- 
mands, Charles le Chauve, abbé 
laïque de Saint-Denis, entoure la 
ville d'une muraille. Celle-ci aura 
pour effet de concentrer la popu- 
lation et, surtout, de déterminer 
jusqu'à nos jours le trame urbaine 
avec Le tracé des rues et même des 
parcelles. 

Enfin Suger vint (vers 1081- 
1151). Abbé de Saint-Denis, 
conseiller très avisé de Louis VI le 
Gros et de Louis VII le Jeune, 
Suger commence La basilique 
actuelle et donne à l'abbaye son 
rayonnement maximal. Par la 
suite, Saint-Denis souffre sûre- 
ment de la Grande Peste du 
milieu du quatorzième siècie. Les 
guerres de Religion (1562-1598) 
marquent le déclin de Saint- 
Denis. La population diminue 
beaucoup. Si bien qu’au dix- 
septième siècle de nombreux cou- 
vents (notamment le carmel, dont 
Louise de France, fille de 
Louis XV, fut la supérieure, εἰ 
qui abrite maintenant le Musée 
d'art et d'histoire de la ville de 
Saint-Denis) purent s'entourer de 
grands espaces non bâtis que 
Saint-Denis avait encore très 
récemment. 

Depuis seize ans, les fouilles 
ont été faites en fonction des opé- 
rations d'urbanisme. Elles ont mis 
au jour un labyrinthe très enche- 
vêtré de murs et de rues, et même, 
cette année, une partie de l'aque- 
duc souterrain qui alimentait trois 
fontaines. Surtout, elles ont 
permis de dégager des fonds de 
cabanes, de maisons et d'ateliers 
de dix-sept sortes d’activités arti- 


éventuellement 


consulter cet 


A ME 


ouvrage... 


ela dit, si vous Cherchez l'ouvrage 


#4 de référence ἃ la fois objectif et opératoire 
qui vous permettra de gérer les relations humaines 
au mieux des intérêts de tous, tout en respectant un Droit en 

constante évolution, c'est plutôt le Lamy Social qu'il vous faut. 


Pour vous procurer le Lam 
téléphonez au plus vite au 


y Social. 
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Les résurrections de Saint-Denis 


sanales, des dépotoirs, des nécro- 
poles de toutes les époques, où La 
moisson 8 été extrémement riche 
surtout pour la période allant de 
550 environ à 1450 : sept cents 
tombes, vingt-cinq milie 
«objets» (sans compter des 
dizaines de milliers de tessons)}, et 
même des tissus et des chaus- 
sures. 


Un bonnet 
en point de jersey 


Les plus intéressants des objets 
trouvés il y a plusieurs années 


(Suite de la page 19.) 


«Comment se peut-il qu'une 
telle quantité de matériel d'ori- 
gine suspecte ait résisté si long- 
temps à l'investigation du milieu 
scientifique ἢ », s'interroge 
M. John Talent en conclusion de 
son article paru au printemps der- 
nier dans Nature (2). Première 
réponse: l'impossibilité, pour les 
paléontologues internationaux, de 
vérifier sur place les allégations 
de M. Gupta. S'étendant du 
Cachemire au Bhoutan. les gise- 
ments indiqués (le plus souvent 
de façon approximative) se trou- 
vent la plupart du temps dans des 
sites quasiment inaccessibles, εἰ 
de surcroît interdits, pour des rai- 
sons politiques, à l'investigation 
des étrangers. 


Les silences 
des scientifiques 


Autre élément ayant joué ca 
faveur de M. Gupta: les règles 
jiques du milieu scienti- 

fique, qui interdisent aux cher- 
cheurs de mettre en doute, a 
priori, la véracité des dires d’un 
collaborateur. «Je n'ai pas été 
assez prudent, mais cela est 


lance 


Détournement de 


sont exposés au Musée d'art ct 
d'histoire (2). Parmi eux, des 
chapiteaux romans (dont certains 
tout juste ébauchés), un manche 
de couteau en ivoire représentant 
un adolescent jouant aux dés, un 
polychrome, un couvre-feu (an 
très grand plat creux percé de 
deux trous qui permettait de gar- 
der les braises chaudes en évitant 
que le feu ne se propage hors du 
foyer). Et surtout un bonnet tri- 
coté du quatorzième siècle. 


Dégagé à la pointe d'aiguille de la 


facile à dire après coup», souli- 
gne M. Gary Webster, paléantolo- 
gue à l'université américaine de 
Washington et coauteur avec le 

é indien de neuf publica- 
tions. « Toute étude paléontologi- 
que est basée sur une confiance 
implicite dans l'origine des don- 
nées de base», renchérit M. Jar- 
vier, qui précise néanmoins pe 
plus travailler. désormais, 
= qu'avec des fossiles récoltés par 
mon équipe ou provenant d'un 


naissent aujourd'hui avoir soup- 
çonné depuis plusieurs années les 
pratiques plus que douteuses de 


UJOURD'HUI l'Himalya, hier 
l'Angleterre, !’Union sovié- 
tique ou les Etats-Unis : les fat- 
sifications scientifiques ne 
connaissent pas de frontières. 
Et, si les «scandales» étia- 
boussent plus souvent le mieu 
des sciences de la vie (témoin le 
ces de Sir Cyri Burt, célèbre 
mort 


collaboratrices pour justifier 
s8 thécrie héréditariste de 
l'intelligence), la supercherie en 
Paléontotogie, bien avant 
Τα affaire Gupta », 8, elle austi, 
connu 565 heures de gloire. 
Ainsi, le cas de l’« homme de 
Pütdowns, dont la célébrité 
reste à ce jour inégalée. Un 
crâne primitif d'être humain, 
découvert dans le Sussex 


son authenticité, avant de 
ir qu'il s'agissait d'un 
habile montsge entre une 
ire d'oräng-outang Θὲ un 
crâne humain — gigantesque 


gangue très dure qui l'emprison- 
nait, ce bonnet tricoté au paint de 
jersey, à quatre aiguilles puisqu'il 
ne comporte aucune COUtUre, n'a 
pas nécessité de traitement com- 
pliqué de préservation. Π n'est pas 
fait de laine, comme on l’a 
d'abord cru, mais de byssus (3). 
ἄς Pinna nobilis, le plus grand 
bivalve de Méditerranée (le nom 
local est «ἢ de mer»). 
Le byssus très fin de ce bivalve 
était effectivement utilisé comme 
textile de prix depuis l'Antiquité 
— et encore récemment eu Italie 


ossiles 


leur collègue, n'aient pas jugé 
utile d'en avertir plus tôt l’ensem- 
ble de la communauté scientifi- 
que. 


La dénonciation ouverte, 
certes, n'est pas une pratique cou- 
rante de la profession, et les 
peléontologues avaient sans doute 
suffisamment de fossiles en tête 
pour ne pas se plonger dans La 
bibliographie exhaustive de 
Vishwa Gupts. I n'empêche : 
outre les nouvelles « victimes » 
que ce dernier 8 pu continuer de 
duper, la « loi du milieu » a sans 
doute ainsi contribué à transfor- 
mer la géologie du Toit du monde 
en un inextricable réseau de 
pline mettra longtemps à se 
remettre — même si le temps finit 


cause, lorsque l'on découvrit, 
vérification sur Île terrain à 
l'appui, que La plupart de ses 

étaient parfaits- 
ment 8xactes. 

Aujourd'hui, la plupart des 
spécialistes plaident son in 
cenca. Ce qui contribua proba- 
blement à expliquer la réticence, 
chez bon nombre de paléontolo- 
ques français, à passer trop vite 
des soupçons à l'accusation en 
matière da fraude scientifique. 


Ca. V. 


pour faire les grains de chapelet. Ὁ 
ἘΠ y ἃ méme des patins à glace 


(comme ceux dont parle un 
" de Thomas Becket) : 
de petits os longs (de bovins ?) 
dont une face, parfaitement apla- 
nie, porte les stries gravées par Îes 
ghssades sur la glace. 


YVONNE REBEYROL. 


(1) Dans le cloisonsé, on sonde sur 
la plague de base de l'objet des 
L 1 déimétent de 


(2) Musée d'art et d'histoire de ἴα: 


vile de Saint-Denis, 22, me Gabriel ‘ 


Péri, 93200 Saint-Denis. Ouvert tous les 


toujours par séparer le ban grain 
de l'ivraie. 
« Toutes les domées stratigra- 


phiques et paléontologiques accu- . 


mulées sur l'Himalaya sont 
désormais à revoir complète- 
ment », confirme Willi Ziegier, 


directeur du Museum Sencker-.. 


berg de Francfort (RFA). De 
nombreux chercheurs ont en effet 
intégré de bonne foi les « décou- 
vertes» de M. Gupta dans leur 
propre réflexion, rendant 
aujourd’hui les connaissances et 
les hypothèses établies depuis 
vingt ans quasiment inutilisables. . 

M. Gupta, quant à lui, semble 
cette fois définitivement discré- 
dité. Six mois eprès le coup 
d'envoi donné par John Talent, les 
langues commencent à se délier. 
Les auteurs des quatre articles 
que vient de publer Nature, dont 


pose. ΔΒ )ΟΒΕ δ ΡΟΣ. Ppsoree 
leucune preuve tangible contre 
M. Gupta. 


La solution la plus simple, sug- 


gérée par de nombreux palé-. 


gisements 
signalés dans ses publications. . 


Selon toute vraisembiance, 


l« affaire des fossiles péripatéii- 
ciens » ne fait Que commencer. 


CATHERINE VINCENT 


C2) Nature du 20 avril 1989, «The . 
Case of the Paripatotic Fowils». 


sciences cognitives et ingui 

tiques (CNRS/EHESS, Paris). 
sur Je bilinguisme des adglies, 
parues dans la revus Nature, ont été 


menées en collaboration avec ᾿ὃ 
: Dh re de 


δ αΒΟ ΟΣ ὀχ ρετίμσαιαῖο ἃ 
sychologie € imenta| Ἢ 
ERRS (εϑικτειε Pare). 


ES αἰξολδνας ἀβηβινετάρμς, νι 
us qu cime 


4“ τῶᾳ CAR PRE TES 
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ΕΝ 18 «Lancet» made in France 


Notre sélection se Fe en fonc- 
tion de l'importance et ee 
; du sujet 


pourront : trouver. 
français à la lecture d'articles de 


rlaux. » 


FEcpagne en. τ τὰ l'Italie e2 
fédérale 


ævant de s'attaquer au Japon. 
C'est la filisle française d'Élse- Ὁ 
ie (1), Fun des principaux 6dr 


- RSR τσ Due de Nr 


var la mise en place he 
comeiller les médecins français 
désirent pus, en ἀπε, 
+ - anglaises : Ξ.Ὁ 


Une τῖσαι. d'autant lus 
pos p 


Ecartes à 


textes du monde entier et que l’on ” 
Bedford Square les 


CS ER 
traduction 


ASPECTS S0CI0- ÉCONOMIQUES 
DE LA Re 2e SPATIALE 


nt ÉCONOMIE ᾿ & GES- 
 & MÉTIERS . 


de son à 


‘ Dans le cadre 


Les ours auront chaque ir ἀ 18 à 30 à 2 à à 
partir du 24 octobre 1989. 

Les inscriptions sont reçues au CNAML Le cours est 
cependant ouvert aux auditeurs libres : 


“VOUS es | 
éventuellement : 
consulter cet ouvrage 


di sivous cheichez uvre . 
de référence pluridisciplnéire qui couvre Re 
la totalité des sujets de préoccupation d'une association, tant ἢ 
pour les administrateurs que pour les salariés etes partenaires, τὶ 
“c'est plutôt lé Larhÿ Associations qu'il vous faut. 


Pour vous procurer le Lamy Associations - A 
téléphonez au plus. vite au si 


aus en foncsion de Faéré que È 
les. médecins 


synthèse, de réflexion, "εἰ d'édito- 


τ Ἰαρδλδορυ ἀν valide 
purs et simple des . mr pleut ri ῬαΣ Ἰὰ ταν". 


: SCIENCES / MÉDECINE 


*[L'électrochoc de [Δ perestroïka 


| (Suite de la page 19.) 
D semble bien 


subis par ces Pire le 


administrés « pour les purdr ou 


» L'esage de l'atropine, de καϊρεζῖαο -. 


insubnique pour 
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et 
melles », sclon le rapport, et 


Malgré les changements 
1e docteur Roth se dit « peu rassuré > 


ASILES ET TRANSPARENCE 


. (Suite de la page 19.) 


présente 


L'EUROPE DE 1992: DÉFIS ET CONTRAINTES 


Nofre société vit à Phetre de l'Europe sans frontières. L'organisation 

réglementations européennes dans ce domaine devient 
Fun des sujets brûlants d'aujourd'hui. La prolifération de nouveaux tex- 
tes pose non seulement Îe problème de l'harmonisation entre les Etats- 
Membres de la CEE,, mais aussi celui d’un surcroît de normes, qui 
pourrait porter atteinte à la liberté d'expression commerciale. Dans ce 
cadre, nous vous proposons de participer à un colloque sur les défis et 
contraintes auxquels devront faire face les consommateurs, 
prises εἰ le momie de le communicztion dans l'Europe de l'après 82. 


Poür tout renseignement supplémentaire, veuillez vous adresser à: 


THE BUSINESS FORUM 
Mme Michèle Malivel 
.10, pl. du Pt-Mithouard 


ΞΕ 76007 Paris 
Ὁ (Ὁ 47.34.57.90 


En association avec Libertad Europe. 


diegnostic 
tes la pratique des 
échenges entre edte Ῥαφξμιαῖτες ameéri- 


δὲ soviétiques, ais quo Ie ἴδεν. 


matio ἃ internatio- 
5816 pour contrôler les abus 
de tous pays, sermient 


fi 


se 


ΜΟΝΟΒΑΓ- ΡΑΒΙ͂Ν 


les entre- 


eee ee en eee 


“4 .α NIQUUS @ NRAUTOQU ἐν ϑορτοπιωζο 1305 


7 Communication ο᾽ὁ - 


Polémique sur les droits d'auteur 


Après le recours judiciaire de M. Hersant 


de l'attitude des petits actionnaires 


Dass sou combat pour 
le contrôle de Ia Cinq, 
M. Robert Hersant a rénssi, 
ten 18 à gagner du 
temps ef à ériter Le pire. 


Sur le point d'être défair en 
conseil d'administration, le PDG de 
la Cinq brusquement a contre- 
attaqué sur le plan juridique et il ἃ 
obteau du tribunal de commerce un 
nouveau report de cette réunion 
(nos dernières éditions du 19 sep- 
tembre). 

Le matin mème, en effet, la 
démarche de l'un des responsables 
tn. auprés du Conseil aupériur de 
tin, au u supéri le 
l'audiovisuel (CSA), avait échoué. 
Non seulement le CSA ne revenait 
pes sur sa décision d'autoriser un 
changement de présidence sans 
remcttre cn cause l'autorisation de 
la chaîne. mais, à la confirmait dans 
un communiqué, mettant ainsi fin à 
un début de polémique interne. 
L'instance de régulation rappelle, 
ea revanche, que toute modification 
du capital doit «être portée à sa 
connaissance ». 

Assuré de perdre sa présidence si 
le conseil se réunissait, M. Hersant 
obtient par référé un nouveau sursis. 
Le petron de presse affirme, en 
effet, que les mutuelles agricoles 
(Groupama) ont déjà vendu à 
M. Jérôme Sevdoux leurs actions de 
la Cinq (16.83 % du capital) sans 
faire jouer le droit de préemption. 
M. Hersant conteste la légalité de 
œtte vemte devant le tribunal de 
commerce qui doit examiner 


l'affaire mercredi 20 septembre. 
Entre-temps, le conseil d'adminis- 
tration ne peut pas se réunir. 

Mais Groupama conteste radica- 
lement les affirmations de M. Her- 
sant Les mutuelles agricoles assu- 
rent qu'elles n’ont pas encore vendu 
leurs actions et qu'elles le feront en 
respectant le droit de préemption. 
La direction de Groupama estime, 
de plus, que cette vente ne peut 
avoir lieu qu'après un changement à 
la présidence de la Cinq. Position 
cobérente en bonne logique finan- 
cière, puisqu'un bouleversement de 
ceue neture relence inévitablement 
une surenchère autour des actions 
de la Cinq et revalorise leurs actifs. 

Le groupe les Echos, qui détient 
3,67 % du capital, adopte, semble- 
t-il, la même position. Désireux de 
vendre sa participation depuis plu- 
sieurs mois, ce groupe affirme 
aujourd'hui « gu'afin d'observer une 
position de siricte neutralité, les 
Echos ont confirmé leur intention 
de se défaire de leurs parts en les 
cédant au plus offrant. Celui-ci 
devra respecter le droit de préemp- 
tion ». ᾿ 


Neatralité 
da Crédit lyoamais 
Le Crédit lyonnais, qui ne serait 
πὶ acheteur ni vendeur, joue aussi La 
«neutralité» sans avoir décidé s'il 
58 portait ou non acquéreur de nou- 
velles actions dans le cadre du droit 
de préemption Les autres petits 


actionnaires — le groupe canadien 
Vidéotron (3,42 %), SMA filiale du 


CIC (228 %) — n'ont pas encore 
fait connaître leur position. Expar, 
société holding de M. Guy de 
Roquemaurel, soutient M. Hersant, 
comme M. Jean-Marc Vernes, mais 
ne détient que 0,57 % du capital de 


Le contrôle dela Cinq dépend | 
| 
| 


d'actionnaires campent donc sur 
leurs positions. MM. Jérome Sey- 
doux et Silvio Berlusconi, assurés 
du soutien de et de la 
neutralité des Echos, contrôlent la 


présidence € > 
She, la logique da droit de préfé- 
rence donne un léger avantage au 
tandem Robert Hersant-Jean-Marc 
Vernes (35,81 % des actions) 
contre l'alliance Seydoux-Berlusconi 
(32.28 %) dès qu'il s'agit de rache- 
ter, au prorata, des parts du capital. 
Néanmoins, dans l'état actuel, 


encore indécis εἰ de La position du 


essentiels à la survie économique de 
le chaîne, risquent en effet de diffé- 
rer leurs investissements tant que ne 
seront pas connus les nouveaux diri- 
geants et leur stratégie de pro- 
grammes. 


PIERRE-ANGEL GAY 
et JEAN-FRANÇOIS LACAN. 


Une hausse de 8,86 % 


L'augmentation des tarifs 
pénalise les journaux pauvres 


Les relations entre une partie 
de !a presse écrite et le gouver- 
cemenst risquent de se tendre 
&ans les jours à venir. La pomme 
de discorde porte sur l’ausmen- 
tation des tarifs postaux des 
abownements, prévue le 15: octo- 
avis d'ime commission paritaire 
dans isquelle siègent des repré- 
sentants du ministère des postes, 
des télécommunications et de 
l'espace (PTE), et ceux des édi- 
teurs, pénalise les journaux les 
moins srgentés. 

L'augmentation sera de 8,86 % en 
moyenne. Mais il s'agit d'un arbre 
qui cache {a forêt. Les journaux sont 
eu effet traités différemment selon 
leur poids. Ainsi un hebdomadaire 
de moins de 70 grammes acquittait 
jusqu'alors 0,187 F par abonnement 
distribué par la poste. À ir du 
15 octobre. il devra payer 0,22 F, ce 
qui correspord à une hausse de 
17,6 %. En revanche, un périodique 
dont le poids excède 301 
devra verser 1,901 F au lieu de 
1,787 Ἐς ce qui se traduit par une 
augmentation de 6,9 %. Or les jour- 
asux de faible poids sont tradition- 


uellement ceux qui recueillent le 
moins de publicité. Ce sont fré- 
quemment titres d'informations 
politiques et générales. 

Cette différence de traitement 
qui avantage les journaux les qu 
riches en publicité est imputable à la 
progressive dérive du système des 
aides à La presse, dont font partie les 
aides postales. Traditionnellement, 
depuis les accords Laurent de 1980, 
qui soubaiteient pallier le déficit 
chronique de la poste dans le 
domaine des abonnements, l'ensem- 
bie de la presse acceptait d'assumer 
une part plus importante des coûts 
de transport et de distribution (33 Ὁ 
du coût total, le reste étant pris en 


spécialisés à forte pagination publi- 
citaire — ont jugé que leur prise en 
charge d’une fraction de la part des 
petits journaux devenait trop lourde. 

À la suite de plusieurs réunions, la 
décision, avalisée par la Fédération 
sationale de Ja presse française 
(FNPF), a été prise de faire payer à 
Chaque titre le tiers de son coût pos- 
tal. Au ministère, on assure qu'e 1 


postaux 
en publicité 


n'y a pas eu de pression des grands 
édieur - ct que « les décisions ont | 
été prises entre techniciens ».} 
« L'augmentation décidée, affirme-| 
t-on encore, esf ponctuelle et ne doit 
pas être liée aux futures discussions 
sur la nouvelle grille tarifaire », qui 
doivent reprendre le 3 octobre. : 
Divers critères — poids du journal, | 
paiement à l'exemplaire, pondéra- : 
tion entre la surface publicitaire et | 
le volume rédactionnel — y seront 
examinés. «Nous sommes 
conscients des problèmes des jour- 
naux qui on peu de publicité ». | 
renchérit-on au ministère des postes. | 

Les dissensions et les clivages | 
existant au sein de la presse écrite , 
augurent mal des négociations sur la ! 
nouvelle grille. On peut aussi crain- ; 
dre que le principe de solidarité : 
entre journaux, institué depuis la, 
Libération, ne succombe du fait de 
ces dissensions. Comme on peut ; 
s'étonner qu'une telle différence de : 
traitement entre titres ail recueilli ! 
l'acceptation bienveillante d'un gou- ! 
vermement ἃ majorité socialiste ; 
auquel appartient M. Paul Quilès, . 
ministre des PTE, qui dirigea en, 
d'autres temps {e Marin de Paris. ἱ 


La SACEM conteste la logique économique 
des instances européennes 


Elle n'a pas remis pas € 
monopole de fait dont jouit l'orge- 
nisme, ni rien trouvé à redire au par- 
tage du marché avec les autres 
sociétés d'auteurs europécnnes. 
is, ἢ conséquences de 


pouvait abuser de sa position domi- 
nante en aux discothè- 


de la concurrence de {a 
CEE, la Cour européenne ue 
le de la SA est à 


ue cette attitude fasse tâche 
l'huile et s'étende à d’autres utitisa- 
teurs de musique. 


Bruxelles 
«nous ἃ diffamés » 


Après les polémiques sur les 
quotas audiovisuels de la directive 
«Télévision sans frontières », cette 
nouvelle décision européenne ἃ mis 
le pote monde ὅς Créateurs en 
émoi. « Pourquoi le pouvoir euro- 
péen, παέζω ou judiciaire, semble- 
til les auteurs comme cible 


: au lieu de les prendre en compte ou 


à cœur ἢ », demende Pierre Dela- 


M. Maxwell rachète 
Péditear scolaire Merrill 


Maxwell Communications Corpo- 
ration (MCC) vient d'accepter 
d'acquérir pour 260 millions de dol- 
lars (1,7 milliard de francs) l'édi- 
teur américain Merrill Publishing, 
qui appartenait au groupe Bell et 
Howell. 


Merrill est un éditeur de manuels 
scolaires, notamment dans ie 
domaine des sciences, dont le chif- 
fre d'affaires ἃ aneïint 100 millions 
de dollars en 1988. Si les autorités 
anti-trusts donnent leur feu vert à 
la transaction, Merrill rejoindra la 
filiaie de livres scolaires créée en 
mai dernier par MacGraw Hill et 
Macmillan, la branche éditoriale de 
MCC outre-Atlantique. Cette filiale 
commune se placé au deuxième 
rang des éditeurs scolaires améri- 
cains, derrière Harcourt Brace 
Jovanoviter, une société que 
M. Robert Maxwell avait en vain 
tenté d'acheter il y a trois ans. 


Le rachat de Merrill confirme les 
deux orientations actuelles du 
groupe de M. Robert Maxwell : 
priorité aux Etats-Unis (90% des 
actifs du groupe y sont concentrés) 
et priorité à l'édition au détriment 
de l'imprimerie (secteur dans 
lequel MCC a déjà vendu pour 
2 milliards de dollars d'actifs et 
s'apprête à céder encore l'équiva- 
lent de 1.4 milliard de dollars). En 
moins de deux ans, M. Maxwell 
aura ainsi largement changé la phy- 
motomie de son groupe. 


La nomination des dirigeants 
des chaînes publiques 


Les socialistes « jugeront » 
sur kes actes 


Les nouveaux dirigeants des . 
chaînes publiques de télévision ont : 


«trois mois pour convaincre » τι! ff 


engager le redressement du service : 
public de l'audiovisuel, a estimé, ! 
lundi 18 septembre, M. Jean- ' 
Jacques Queyranne, pori-parole et 
secrétaire national du Parti socia-: 
Bste, chargé de l'audiovisuel. « Les 
directeurs nommés ont besoin: 
maintenant d'élaborer des projets: 
d'entreprise = pour « dynamiser ‘ 
leurs erreprises - en 6vitant les| 
«pièges de la bureaucratie et du; 
statu quo», préconise M Quey-| 
ranne, Qui avertit que “Les socia-: 
listes jugeront sur les actes, sant\ 
Présompiion ». ᾿ 


Administrateur d'Antenne 2, | 
M. Queyranne dénonce ls « su7po- ‘ 
litisation des questions de l'audio | 
visuel » qui est le fait non soulc- | 
ment des politiques mais des Ϊ 
médias eux-mêmes. « {l re faut pas : 
croire que derrière chaque affaire ; 
de médias il y ait la main invisible | 
du pouvoir politique ». dit le portc- ! 
parole du PS, qui voit dans le | 
conflit pour le contrôle de la Cinq, 
une « querelle d'actionnaires ». En | 
cas de 1 à Le Cinq, à : 
espère qu'« il ne Se fera pas sur le! 
dos de l'information ». 


[ΕΝ BREF 


@ Le CSA sanctionne M 6 pour 


: avoir diffusé des scènas vio- 


lentes. — Le Conseil supérieur de 
l'audiovisuel {CSA) 8 damendé, lundi 


diffusé à 20 ἢ 30 « plusieurs télé- 
fims contenant des scènes } 


L'instance, en revanche, vient 
d'accorder quatre dérogations pour 


diffusion à 20 ἢ 30, compte tanu de 
l'ancienneté des vises et de l'évolu- 
tion des mœurs. 


© EUROCOM schète l'agence 
allemande de relations publiques 
ABC. — EUROCOM, filisie pubfcr- 
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JUSQU'A 84 x:120 C1 
RANK XEROX 3680 

-PLA:o©.-- 
AVEC VENTURA, 
(101510) ) AERNIN ES : 
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ἢ 38. AV.DAUMESHIL - 43.47.2182: | 


: janvier 1991, alle emplaiera 200 par- 


taire d'Havas, 8 récemment acquis 


Europe continentale. L'’ambition 
d'EUROCOM est de mettre sur pied, 
en trois ans, l'un des trois premiers 
réseaux européens d'agences de 
communication spécialisée dont la 


ment de 300 mallions de francs, | 


Hachetta y sera majoritaire. Les 
sspagnols Bibeo Εάποηδὶ σὲ Novo- 


graph en détandront 
20 Ἃ αἱ 10 %. Sue ἃ 45 Kiomb. | 


tres au nord-ouest de Madrid, cette 


unité sera équipée de trois rotatives ; 
+ ét pourra imprimer 36 000 tomes 


de 
papier par an. En service à partir de 
sonnes. Outre les commandes exté- 


président de la SACEM, lors de 
For Preson de Salon de le musi- 


SONS QUE nous 
nos frais d'un tiers: les discothè- 
ques Jeraïent une économie de 
86 centimes sur une 

de 100 francs ! » 

La Société des auteurs supporte 
mal de voir les instances euro- 
péennes appliquer la logique stricte- 
went ique du traité de Rome 


premier étonné de voir des textes, 
élaborés pour le charbon es l'acier, 
s'appliquer à la musique, s'indigue 
M. Tournier. La SACEM n'est pas 
assimilable à un fabricant de petits 
pois en conserve qui abuse de sa 


de monopole pour fixer ses 


PA dr re discrétl 


Les droits d'auteur sont le produir 


stricte logique de la concurrence au 
domaine culturel conduit à des 
absurdités ; on ne choisit pas entre 
un concert de Boulez et un récital de 
Michael Jackson en fonction du 


tarif. » 


Mais 

arrêt de la Cour européenne qui 
s'impose de droit aux plus hautes 
geants de la SACEM espèrent 
encore tr 
preuve d'initiative politique et dote- 
ront la Communauté de vraies ins- 
tances culturelles. Lis ont écrit en ce 
sens à MM. François Mitterrand et 
Jacques Delors. M. Jack Lang leur a 
promis d'intervenir au ἰ 
canseïl des ministres de la culture, le 
2 octobre. 


JF L 


Lire pour comprendre 


Comment choisir un livre pour son enfant ? Comment être sûr 
de la qualité ds τοί documentaire ? Quels sont les meilleurs ouvrages 
dans telle discipline ? Dans le maquis de l'édition pour la jeunesse, les 
parents — voire certains enseignants — ont toujours du mal à se faire 
une opinion. Pour les aider, l'association Lire pour comprendre ans- 
lyse en toute mdépendance les ouvrages pour enfants en réunissant 
dans un comité de lecture des enseignants, des bibliothécaires et des 
scientifiques. Les remarques de ces spécialistes bénévoles sont 
ensuite publiées dens des bulletins δὲ des sélections. 


En raison de moyens limités (aucune aide de l'éducation natio- 
naie, subvention en peau de chagrin de la culture), les militants de Lire 


pourtant immenses, mais ἃς étudient de plus en plus la production 


parascolaire. 


L'association vient de publier sa sélection 1989 des meilleurs 
ouvrages documentaires pour les jeunes, dans tous les domaines, de 
la maternelle à la troisième. Dans Mille livres pour aider les enfants à 
comprendre le monde, les ouvrages sont classés par grands thèmes, 
avec, pour chacun d'eux, une indication d'âge, de prix et un commen 


taire. 


J.-J. 8. 


* HRanasignaments : Association pour um maileurs vulgarisation des 
connaissances pour ἰδ jeunesse, 6, avenue da France, 91300 Massy. TL : (1) 


toïs que MM. Alam Touraine ou 
Renaud Sainsaulieu. 

Ronsok 2 Viviane Bi 
dec : 91-01-36-72. 


© Réhabilitation 
de l'habitat 
L'Ecole d'architecture de Ver- 
sailles organise un stage de for: 
mation professionnelle continue 
δὴ réhabilitation et amédoration 


de l'habitat ancien du 4 décem- 
bre au 18 mai 1990. Catte for- 
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Lumières, € c 
j ées de V'An Î, 
vers de 


Entretien exclusif : La: 

résident d k blée nationale, 

révèle com nt il souhaiterait 

réorganiser la vi parlementaire e 
une exposition sur la 


foie dapri à PO France τένοϊαιίνεαρῖτα ea : 
Sn An | | Polémique : 0 
om émanant | PASSE : sellette, « ants et la Révolu- 
tion» livres du mois et toutes 
ἃ Paris et en 


30 F — Mensuel 


EN VE! aus | 
NTE CHEZ VOTRE MARCHAND DE JOURNAUX 


ἱ, 
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Enquête 


L'inauguration de la ligne 


Un entretien avec M. Jacques Fournier, président de la SNCF 


« Je souhaiterais que notre dette soit allégée d’une quarantaine de milliards de francs » 


désormais, d’une amorce de 
réseau qui couvrira peu à peu le 


» ΠΠ est raisonnable d'espérer 
nous réaliserons, un jour, le 


5 mieux 
mieux que le TGV n'est pas un 
système marginal, mais qu'il 
représente l’amorce d'une recom- 
Position d'ensemble de ses des- 

Notre projet de 


classique. Après tout, le TGV 
Sud-Est roule sur quelque 400 km 
de voies nouvelles et sur 2 000 km 


Ε 
Ι 
l 


| 


ε 


127 Ε pour se rendre au Mans en 
deuxième cissse ; le billet Atlanti- 


de voies anciennes. Le TGV nous 
a permis d’électrifier la ligne 
Lyon-Grenoble, celle de la Taren- 
taise, Rennes-Brest et Poitiers-La 
Rochelle. Le Nord se prépare à en 
faire autant. On saisit encore mal 
ces avantages dans l'entreprise. Je 
pense qu'ils deviendront progres- 
sivement plus tangibles et que l'on 
constatera alors que ces évolu- 
tions ne sont pas des abandons. 


— On entend déplorer, à Pinté- 
rieur et à l'extérieur de Pentre- 
prise, que ia direction mette en 
place une SNCF à deux vitesses, 
avec un réseau TGV très arantagé 
et mn réseau classique en cours de 
dégradation ea quantité et en qua- 
lité. Qu'en peasez-vous ? 


— Ce n'est pas notre politique. 
Bien sûr, la vitesse est essentielle ! 
Elle figure au premier rang des 
orientations de notre projet de 
plan d’entreprise, mais y figurent 
aussi l'amélioration des transports 
de la vie quotidienne, autrement 
dit, nos missions de service public 
en zoues urbaines, et le maintien 
de notre activité dans le fret. 


» Nous prévoyons d'investir 
76 milliards de francs en cinq ans. 
Sur ce total, la moitié ira au 


- Je suis juriste de formation 


et je rappelle que le service public 
présente den carncrie en 
it français : la continuité, mais 


thoriques. 11 est légitime de 
s'interroger sur le maintien de cer- 
taines dessertes dont la fréquenta- 
tion n’est pas suffisante pour justi- 
fier l'usage du train. En revanche, 
nous devrons renforcer nos liai- 


pour 
de FEtat destiné à rendre plus 
sûrs les trains de la banlieue pari- 
sienne. Adapter l’outil est de saine 
politique et parteur d'avenir. 


per, la hausse 96 limite à 5,6 % an 
deuxième classe et à 5,7 % en 
culant aux heures de pointe, cer- 
47 % entre Paris δὲ Le Mans, 
30% aur Peris-Nantes at 21 % 
sur Peris-Brest at Quimper. 


modernise sa flotte, 
bien au contraire τὰ ges me 
diminution du prix du billes lors- 
la vitesse se dégrade sur les 

ἢ régionales, comme Nice- 
crie sr er αν μη 
Sp, la fit 

déjà beaucoup, et l' Je du 
TGV Sud-Est nous fait craindre 
de pire : entre Grenoble es Paris et 
en semaine, cing TGV sur six 


représente une amélioration spec- 
taculaire sur le plan de la rapidité, 
de l’accueil, du confort et de la 
fréquence, il n'est pas anormal 
qu'il soit payé plus cher. Le TGV 
Sud-Est a connu une hausse du 
prix kilométrique, mais comme 
cstte ligne à grande vitesse était 
plus courte, nous avons pu main- 
tenir le prix global, si bien que la 

ressenti ceîte 


- clientèle n'a pas 


augmentation. 


» Sur La ligue atlantique, où les 
distances restent les mêmes, il y 
aura une différence de prix. Mais 
elle demeure très raisonnable : 
16 F en seconde, 


ment grande vitesse, appelé 
Resa 300, sera d' 


ines 6po- 
ques pour combler ses déficits. Je 
souhaiterais que nous soyons 
déchargés de ce fardeau financier 
qui représente ὑπὸ quarantaine de 
milliards de francs sur un endette- 
ment total qui atteindra 100 mil- 
liards de francs à la fin de cette 
année. Plusieurs formules sont 
possibles. L'Etat fédéral ouest- 


90 kilomètres de moins que 
f'ancienne. Nous nous étions 


marché et aux CONCGWTENts que 
sort l'avion et la voiture. Cola sup- 


Desserte finale du TGV Atlantique | 


Viles desservies: 
Φ en septembre 1989 
© en septembre 1990 
© ef mai 1992 


1.05 meilleur temps TGV 
2.18 meilleur temps actuel 
service d'hiver 88/89 


RE 


Nota : les temps de parcours indiqués supposent l'électrification des lignes : 
Saint-Brieuc-Brest, Rennes-Quimper et Poîitiers-La Rochelle. 


endettement — qui excédait 
1000 milliards de francs — des 


SNCF, ua plan 
d'entreprise est actuellement 
soumis à la concertation de 


Serbes Le sont en droit 
attendre de ce traï magnifique. 
ar es reste, nous verrous plus 


: né 
rs | 


nt 


SE pe ἠθ L 


Ce de PRE μὰν Ἢ ἀϑρδαε. 


eme χω MR δῷ τὴν 
4e Le este or 


(Suite de la première ράξε.} 
On dit que le 
des appartements de Vendôme 
connait ane poussée à à 
raison de l'envie des cadres parisiens 
de se mettre au vert tout en travail 


8 


tesse qui 

1991, 

possible de Re aile « Do 
1993), puis- 


lé 


Ë 
A 
᾿ 
εξ 


᾿ 
fi 
ΗΝ 


Ἷ 
ἐϑ 


d’avoir tenn les délais (1984- 
1988) et les prix (10 milliards de 
francs 1989, soit 1 ou 2 % de plus 


Jours après l'achèvement des tra. 


- vaux sur la section Auneau- 
les rames. 


Ια conquête de POuest 


SNCF. D'un cûté, celle-ci et 
cheminots estiment 


. Fensemble des 
prix des terrains et. 


: 


l 


È 


; 


Ἢ 


ΕῚ 
δ" 


Enquête 


᾿ électrique qui alimente le 


motrice — est plus simple et 
du rail 


mieux Le fini 
soudé a encore progressé . ἐπ 
pose : σα vrai billard. πὰς 


. ligne avec des à 


existantes comime l'autoroute 
A 10 et la voie ferrée Trans- 


protection de 
l'environnement : entre 10 et 15 Ὁ 


” ἄδ l'addition totale. 


grande œuvre archi ral 
Pour: souligner [1 

Catte facune n'était plus aup- 
portable avec 


> d'epioltaion, epioier uns opportunité, financer un nouvel investissement : 
“avec le Crédisponibls Professionnel, vous disposez de Foutil qui vous permet de réagir immédiatement, chaque fois que 
ΕΠ 1 | vous en ave besoin Avec le Crédisponibie Professionnel, vous bénéficiez d'une source de financement souple et toujours - 

1 ”_“ ésponibil, spécialement adapté à vos attentes. Garantie de maintien coufirmés par écrit peur 2 ans minimes. 
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la cadence de trois rames par 
mois, le parc de 95 unités (83 mil- 
lions de francs l'une) sera com- 
plet au printemps 1991. 
Ces «plâtres> mis à part, les 
iali enchantés du 
train à i 


grande vitesse 
M. Michel Olivier, directeur 
Soint de la division fer- 


68 tonnes : elle n’en pèse que 67 et 
cette tonne gagnée augure bien 


de moins É coux du Sud-Est. Le 
cahier des charges fixait. à 


3500 mètres la distance max 
mum pour arrêter une rame lan- 


Troisième 
doit s'inscrire 


La transparence 
verrière parle des étendues 


donc un  bôâti- 
— « porte », plus haut que 


τος Rien de tel qu'une ligne de crédit permanente 
pour faire face aux fluctuations de votre trésorerie. 


. éée à 300 kilomètres à l'heure ; le 


TGV-Atlantique stoppe en 
3 200 mètres. bruit aérody- 


acquis une connaissance 
domaine des 350 Kilomètres à 
l'heure», conclut M. Lacôte, 
J'estime que nous n'avons pas ren- 
contré de vraie limite technique à 
da grande vitesse ferroviaire. » 


chez Alsthom, 
prépare les TGV suivants, Le 
i devrait rouler à 


«Nord», qui 

320 kilomètres à l'heure ; un TGV 

à étage (600 places) pour Paris- 
tenter les Sud- 


voie à grande vitesse Lyon- 
Marseille. Dans le secret des 
bureaux, on travaille à un train 


quadricourant qui pourra ainsi 
rouler à 350 kilomètres à l'heure, 
en France, en ique,.en RFA, 
re et en Grande- 
at ᾿ν 
ment le meilleur sur le Shinkan- 
sen japonais et ΕἼΓΕ allemand. . 


uoi la gare le concerne, 
, Duthilleul a tenu à 


ΐ 
Ἷ 


à 
ê 


᾿Ξ 
! 


8 Σ 
" 
ἢ 

Ë 


changar. La décision du 
dent de Is République de 
construire ide les a 
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Après la manifestation de Paris 


Les grévistes mettent en cause 
l’ensemble de la politique sociale de Peugeot 


Les déçus du «train de la lutte» 


aujourd'hui, is cherchent 
: MULHOUSE l'épreuve de foros en refuears les 
situation demeurait bloquée, ce A Pusine Sochaux, les grévistes (2000 formes d'action quf serafent nécessaires de notre envoyée spéciale négociations. ξ tenant, 


La 
mardi aux usines Peugeot de Mulhonse et selon la direction sur 23 000 salariés, 3 000 pour amener ἴα direction générale à onvrir 
de leur manifes- selon les syndicats) devalent manifester le des négociafions ». 


8 Selon la direction, 20% de la production ‘annoncé qne Le direction avait τόσαι le 
à (380 véhicules) ont été assurés le 18 septem- [18 septembre les signataires de laccord 
13 heures. Selon le d'organisation bre. | prévoit une angmentation 
CGT, CFDT, CFTC et FO, une «action Au centre de Pengeot, comme nous linét- Lin em πρίειν ee θ) ἐρδοτι 
es he que notre envoyé spécial, les grévistes s’en au 15: septembre s’ajouterz à la même date 

septembre am Preunest de plus ex plus à l'ensemble dela ἃ celle de 0,5 % prévue pour le 1" octobre. 

matin. Le 18, un moins de la moitié de politique sociale ἀπ groupe. La CSL a rémmi La hausse de 0,5 % du 1" décembre sera 


banderoles sant Plus pour « vivre décem- 
Pancartes et M .. 


ὑπο a θὲ SM RSRRE δὲ τὰ 
50 annee φὴς MU θὲ NÉÉE ARE 


Los grévistes du «rain de {4 sjoute Jeennette ΠΡ à 
« A 

lutte » sont debout depuis faire : mais, aujourd'hui, on 

compte les investissements δὲ 

tes bénéfices en milllards et, 

nous, On ne voit rien venir Sur 
notre fiche de pale. » 

L'augmentation de El 


63 


[ 
ἕξ, 
ἢ 
h 


d 
ΤῊ 


ΗΣ 
: 


φ 
δ᾽ 
e 
a 
ῷ 


la production été assurée, ses instances «afin d'envisager toutes les avancée au Ἐπ octobre. Armée à Paris. Furieux à cause pr 
des cadres qui, leurs sourire : la plupart ᾿ 

ΣΝ, τἀ οτος ρει ΡΝ ΣΝ : 
de notre envoyé spécial our a dt qu'on était les meilleurs, boulot. Tu ne ravallgras peutére  Foattallinb de Sochaus, créé par Mes ut délégués revenir les ΤΟΜΟΣ at due Puit Dectioss αν ᾿ ; 
JR τ χσωῦτοο πω entreprise comp ait , mais au moins cela fera baisser frme automobile, épargné mains vides, après une entrevues LE 

Pascal l'a encore en travers de la Te ln nlns relie males statistiques, et la société cotisera leurs critiques. LE de quinze minutes à peine avec στ RARE voire ἢ ᾿ 
gorge. - Quand je me suis mis en rapides. Mais, comme par hasard, Mons à la Sécu pour les acciderts des responsables de 18 direction. Llinze ans, de Peugeot- 7 ; EE 
grève vec les autres, le chef d'ate- j'attends toujours d'être affecté. - du travail. Résultat: Il n'est par Sérénité «On ne pourrs pes dire qu'on πα fiheuse denre eux Et ls PE Re ER UNE D 
er m'a dis: « Fais attention, La Car * Lancés des revendicati exceptionnel de voir des ee veut pas négocier, soupire découvrent là leur ière Ἂν ἐσεος Ἐπ ρος αι αδῆμῆς, BEM 
» rière est compromise, » Un com- ᾿ ὩΣ ps Cations ἴῃ plâtre à côté des chaînes», à toute épreare viane, Qui travaille à l'emboutis- aie. Ce Pré) F Dire sr spl 
ble, qu'il me parle de ma carrière! Soobaus fair ass remonter à ur. rime cet ouvrier vean de sa Brets- sage; on a fait uit heures de rblemerts sur los partings, ct 
Après vingt ans chez Peugeot, je ᾿ Sr a remote δ ῚΒ δὰ gue natale. Entourant 18. seule des quatre train aller-retour de Mulhouse, es Ca sen a 5 
gagne 5 500 francs, es, πιὰ ἀεοσπᾶε ace bi Re itable 5 chaînes de montage de Sochaux qui juste pour demender à les ren- Pois Pete; «Ἐὰ δὲ der Ἢ 
En ἐ δι Ds ns ἐστι ἃ Sn dd que à ap τοῦς Φ [|80 μεβο Ἰανεαίφα » nie ne ele | one Ε δὴ ny δπῆνο même es habitude à cale,» Ceres Ἢ 

Une prime Fe «la méthode tatouages hard rock sur ve. « Ce véhicule vaut pes 13 


es Gérard, 
45 francs par mois». Trentohuit “τα rem Pig amatres hp ραν l'avant-bras des cercles de 200), Etes-vous prêt à le 
qué, Pascal a Été choisi pour travail. Cm des robots ». ἢ 


Ier sur les chaînes d’où sort [a nou- « Les chefs d'atelier appellent 4yam ; i Lines ier. ] , 
velle 605. « Ur grand moment, cela une visite de courtoisie. Lors- {ion tecl ἐτορηξ μὰς de tredULsAir ns interroge l'un d'eux ca posant sou ἃ l'usine à midi et demi. bah rl des non- δὲ 
᾿ Ja même regard δι . gs lance-t-elle ; on bloque ss routes grévistes : « fs croient qu'on ne ° 


Phéer) ἐ constater 
D ἘΣΑΡΕΣΘΕΙΣΣΣ 
‘eu, Β 
métreur sur le dos. » ouvriers ne veulent voir que 


« Jaunes » ou intérimaires ? 


Les grévistes étant partis à travail temporaire est précise, 

Paris, ls 18 septembre, l'une des c'est bien sür le recours à des 

Deux lignes Da Fabrication pOur. 1a intérimaires en cas de grève, for- 
a pu 


étre relancée dans mellement interdit, justement au ciel. « C'est un moyen de ci Selon n h 

l'usine Peugeot de Mulhouse. De Pour éviter que ceux-Ul ne solent tage pour les petits chefs car ce sont Pas parier de Ἰοοῖδὶ dans ER8 oc 
même, le direction de l'usine de utilisés comme des € jaunes ». eux qui les attribuent. » Les heures en train es à 
Sochaux annonçait la reprise de L'article L 124-2-2 du Code du suppl taires du samedi ? « Θὲ ru aux accuse 

la production sur l'une des que-  travait dispose en effet qu's il na 
PE en va es Col es nn ilenler r de 

sont les % um entreprises de travail tempo- 1 sur l'avenue 

css comme dans l'autre, ἢ apps- raie pour remplacer un salorié la Grande-Armée. € 1 500 Ε. ᾿ισκλύζηκον chacgie cie put de .- κος gnotx 

raissait que le traveil était Pour dont je contrat de travail est sus- c'est surtout un symbole, expli- ne Ÿ enr et de « cheus- ie Fr He “ 

rtis assuré par des intéri- per sue d'un con οοῖ- 4 que Jesnnette, dont le salaire de 2000 cour spporées < eu RUE . LA τς ἘΡΕῸΣ VU 
maires, actuellement sous travail dans l'établisse- sins « Ravi= Dénviaile. erréts maladie». Un cadre sdminis. | bese 86 monta à 6300 F par ©2902 « lis ont dû profiter de Ν sut τ | 

contrat dans le groupe, et que le ment utilisateur ». βού tratif concède toutefois que le PDG mois. Au début du confit, on pare eheance μον ὕλαν à 

proportion dépassait même ἰδ Toute la question est donc de î aurait tout arrêté s'ils ποὺς Dia, soupire un gréviste lis ont 

avaient donné 300 à 400 F. À ce on produire, des voitures, 


50 % sur la chaîne de Sochaux. si ces intérimaires trava- 


Sept hanques,un même programme pour le monde entier. 
C’est le Groupe Bancaire MPS. 


L'avantage d'un groupe, c'est qu'il doit, pour se développer, valoriser et exploiter au mieux les différentes sociétés qui le composent. Εἰ se doter d'une structure souple, capable d'évoluer rapidement. structure qui permette à chacune 
dans le cadre d'un même programme, Ge rer prof de ses partclarés, et d'être prfatement apértionnell face aux demandes d'une clientèle très diversifiée. Le Croue Bancaire MPS est Ha eur ces picenphie de groupe El a crane 


en Halie et dans le monde, le développement continuel de ses activités, et la solidité de ses résultats financiers suffisent à prouver la justesse de ses choix. Monte dei Paschi di Siena. Banca oscana, 

à De D Credito Mel Banco ct ra (ὦ Credito per il Lavoro Haliano all'Estero, Haïian Imtemational Bank, sept banques de tailles et d'implantations diérertes aux 
oppement distinctes — mais enga, RS UN programme, avec les mêmes méthodes de travail, au sein d'un mê , roupe Bañcail d 

le monde à travers des filiales ou des représentations à New York, Londres, Paris, Franctort, Bruxelles, Moscou, Si NA ER PO τοι: M “ré Hate 
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Lt σοι ᾿ 5 REPÈRES 
| Avec des exportations vérs le Kenya en augmentation de 38 % en 1988 

ΠΡ présence commerciale des Japonais scie ΕΝΙ 
- se renforce en Afrique orientale "Je e 


mème réussi à équiper l'armée tax. lars ‘a10 milliôns de francs) « Prenez l'exemple de la Voice of nous ne CORNAISSONS pas du iout om ὧν τα 
δ' L radio-t€l %ons sont rendues p 


Dette 
Accord entre le Gabon 


zanienne en tes voitures tout- £a 1988, fait bien piè- 6 évision natio- /’Afrique L'argent que nous versons 
terrain», tre « En gros. le Japon vend Dale), c'est le pu gs projet neva pays qui en | F'epprobation par le Fonds monétaire 
Le secteur de Pautomobile, du au Kenya des Toyota — 102 milli que: plus auraient le plus besoin. On donne (FMN d'un programme 
ne st éjectrique 8 de dollars l'an passé (640 millions de 16 de yens pour moder- aux pays les plus stables et, en cela, elvstement structurel de l' 
coumu, ea moins de dix ans, un de. francs) — et lui achète. des réseau », commente, 8. le ellant 
en avant Toutes les cacahuètes >, résume, avec une Taknski Ona, co min tracé par les Américains. de septembre 1989 à mars 1991 
vitrines des de la région F j du quotidien Asaki Shimbun Japon, en tant que tel, n'a pat de |}, et les 
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AVIS FINANCIERS DES SOCIÉTÉS 


Crédit d'équipement des PME 
FICHE D'INFORMATION 


Le directoire du Crédit d'équipement des PME a décidé, dans sa séance du 6 septembre 1989 de procé- 
der à l'émission de titres d'un montant nominal de 1 milliard de francs. 
Cette émission est autorisée par arrêté du ministre de l'économie, des finances st du budget. 


Charges rolsäives à l'opération 


L — CARACTERISTIQUES DES OBLIGATIONS 8,40 % SEPTEMBRE 1989/1996 

MONTANT : 700 miflions de francs représenté par 140 OC0 obkgations. 

PRIX DE SOUSCRIPTION : 99,32 96 soit 4 966 F, par obligation. 
dont prix d'émission : 98,515 % 
coupon couru : 0,805 % 

DATE DE REGLEMENT DES SOUSCRIPTEURS : 2 octobre 1988. 

DATE DE JOUISSANCE : 28 août 1989. 

INTERET : Les obligations rapporteront un intérêt annuel de 8,40 %, soit 420 F par titre, payable en 
une seule fois le 28 août de chaque année, et pour la première fois le 28 août 1990. 

TAUX DE RENDEMENT ACTUARIEL BRUT : 8,69 %. 

DUREE : 6 ans et 330 jours à compter du 2 octobre 1989. 

NORMAL : Les obligations seront smorties en totalité le 28 août 1996 par rem- 

boursement au pair. 

ASSIMILATION : Les obligations seront assimilées aux obligstions 8,40 % 1989/1996 — code sico- 
vem 11 541 — dès le 2 novembre 1989. 

Le nombre d'obligations 8,40 % — code 11 541 — à échéance du 28 août 1996 est de 160 000 titres ; 
ces obligations sont cotées 98,70 % au 12 septembre 1989. 

À compter du 2 novembre 1989, l'ansemble de ces obligations sera regroupé en un gisement unique. 


PRISE FERME : La présente émission fait l’objet d'une prise ferme par un groupe d'établissements dirigé 
par la Caisse nationale de Crédit agricole. 
H. — CARACTERISTIQUES DES OBLIGATIONS 9 % SEPTEMBRE 1969/1989 
MONTANT : 300 milkons de francs représenté per 60 000 obligations. 
PRIX D'EMISSION : 100,80 % soit 5 040 F, par obligation. 
DATE DE REGLEMENT DES SOUSCRIPTEURS : 2 octobre 1989. 
DATE DE JOUISSANCE : 2 octobre 1989. 


INTERET : Les obligations rapporteront un intérêt annuel de 9 %, 
seule fois le 19 août de chaque année ; par exception, le premier 
sera de 350 F, correspondant à une rémunération annuelle de 7,96 %. 


TAUX DE RENDEMENT ACTUARIEL BRUT : 8,75 %. 
DUREE : 9 ans et 321 jours à compter du 2 octobre 1889. 


ASSIMILATION : Ces obligations seront assimilées aux obligations 9 % 1888/1989 — code sicovam 
11 187 — dès le 19 août 1990. 


Le nombre d'obligations 9 % à échéance du 19 août 1999 est de 633 413 et se répartit comme suit : 

- 493 413 titras en code 11 187 cotés 101,00 % au 12 septembre 1989 ; 

— 140 000 titres en code 14 150 cotés 99,50 % au 12 septembre 1989. 

A compter du 19 août 1990, l'ensemble des ces obligations sera regroupé en un gisernent unique. 

PRISE FERME : La présente émission fait l'objet d’une prise ferme par un groupe d'établissements dirigé 
per la Caisse nationale de Crédit Agricole. 

EL — DISPOSITIONS COMMUNES 

AMORTISSEMENT ANTICIPE : Le Crédit d'équipement des PME s'interdit de procéder, pendant toute 
Ta durée de l'emprunt, à l'amortissement anticipé des obligations par remboursement. 

En revanche, il 89 réserve le droit d’amortir par anticipation ces obligations en procédant, à touts époque 
et sans limitation de prix, à des rachats en Bourse, notamment dens le cadre du fonds de régularisation 
comme indiqué ci-dessous, 

Le Crédit d'équipement des PME se réserve également la possibilité d'amortir par anticipation tout ou 
partie de l'emprunt per voie d'offres publiques d'échange ou de rachat d'obligations, sans limitation de prix. 

FONDS DE REGULARISATION : Le Crédit d'équipement des PME s'engage, si cela est nécessaire au 
bon fonctionnement du marché, à racheter des titres en Bourse dens la limite de 10 % des titres restant en 
circulation au début de chaque période annuelle d'intérêts. Dans le cas où les rachats n'auraient pes atteint la 
limite de 10 % survisée pour une snnés considérée, pourra procéder à l'acquisition du sokie les années sui- 
vantes. 

Les titres ainsi rachetés ne pourraient être revendus et seraient annulés. 


pourra unifier, pour l'ensemble de ces titres, les 
FORME DES TITRES : Les titres pourront ravêtir la forme au porteur ou nominative au choix des titu- 
laires. En application de l’article 94-11 de ta loi n° 81-1160 du 30 décembre 1981 (loi de finances pour 1982) 
régime des valeurs mobifères, les droits des titulaires seront 


Les ütres seront inscrits en compte et négociables je 4 octobre 1989. 
REGIME FISCAL : Lo palement des intérêts et le remboursement des titres seront effectués sous la seule 
déduction des retenues opérées à la source ou des impôts que la loi met ou pourrait mettre obligatoirement à 
la charge des porteurs. 
En l'état actuel de 15 législation, les intérêts des titres émis à compter du 15 janvier 1987 perçus par des 
personnes physiques sont : 
Φ soît, sur option, soumis au prélèvement forfaitaire da 26 % libératoire de l'impôt sur le revenu : 
@ soit pris en compte pour la détermination du revenu taxable à l'impôt sur le revenu. 
Pour les revenus perçus à compter du 1° jenvier 1988, l'abattement global sur les dividendes d'actions 
et les produits de titres est porté à 8 OOO F, pour les personnes céäibataires, veuves ou divorcées, et à 
16 000 F, pour les couples mariés soumis à une imposition commune. 
δ COTATION : Les obligations feront l'objet d’une demande d'admission à la Cote officielle (Bourse de 
GARANTE DE L'ETAT : Le service das emprunts en intérêt, amortissement, impôts et frais accessoires 
est garanti par l'Etat. 
L'émission sera ouverte le 18 septembre 1989 et pourra ètre close sans préavis. 
BUT DE L'EMISSION : La présente émission contribuera au financement des prêts directs ἃ moyen et 
tong terme du Crédit d'équipement des PME. “ 
La notice, prévus par ls loi, est publié au Bulletin des annonces légales obligatoires du 18 septembre 


À notre connaissancs, aucun élément nouveau intervenu depuis le 22 mai 1889, date du visa Ne 85-194 
apposé par la Commission des opérations de Bourse aur [8 note d'information publiée à l'occasion de l'émis- 
τον ἐς ant τὰ 29 mai 1988, n'est suscoptibla d'affecter d’une manière significative la situation finan- 


1959. 


Le président du directoire 
Michel PRADA 


᾿ VISA DE LA COMMISSION DES OPERATIONS DE BOURSE 
Par application des articles 6 et 7 de Fardonnance n° 67 833 du 28 septembre 1967, la Com 
mission des opérations de Bourse a apposé, sur la présente fiche, le visa n° 89-401 en date du 
13 septembre 1989. 


Le rapport annuel de l'exercice 1988 ainsi que la note n° 89-194 du 22 mai 1989 sont disponibles sur 
simple demande au Crédit d’équi des PME. ice de Ja communicetion, 14, rue du 
4Septembre, 75002 PARIS. TéL : 42-98-80-85. 
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COMPAGNIE FRANÇAISE DE L'AFRIQUE OCCIDENTALE 
oo 


Le Conseil d'Adiniitation set ré Le 15 septembre 1985, sous ἰδ 


1989, ainsi que la situation consolidée du premier semestre 1989. 
Le chiffre d'affaires s'élève à 15,3 milliards de francs (dont 25 mil. 
; nouvelles acquisitions) 


Ὁ Les bénéfices nets atisignent 274 milians de francs (dont 216 millions 


Les comtés ont opté, à Raneur de 7%, pour Le palement du 
dividende en En conséquence, nouvelles 
cab portent Le capital de 1 Compagnie à 291 64 000 de ras. 


liards de francs, ainsi que les autres acquisitions réalisées, 
‘excellentes 
résultats de l'ensemble de l'exercice. 


À ce jours, les réalisations et les prévisions 
moins augurer - tant au niveau du groupe qu'à celui de la CEAO - des 


bénéfices en progression salisfaisante 


| ‘National Westminster 
tational Westminster Bank PLC ἘΔ ΟΡ 


. Banque Régionale d'Escompts et de Dépot - BRED 
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CICA 


COMPAGNIE INTERNATIONALE DE COMMERCE ET D'APPROVISIONNEMENT 
po 


de M. Paul Paoï, afin d'examiner les résultats au 30 juin sous la présidence de Monsieur Pierre 


1989. 


contre 11,8 mil- 


Les réalisations à ce jour et les 
semestre 1989 


les 196 700 actions 


Consolidés du Groupe et de CICA Holding. 


crouPE CFAO 


perspectives d'avenir mais pèsent à court terme sur les 
annuelles laissent néan- 


sur cœux de 1988, 


45-55-01-82, poste 4330 


Cet avis paraît à titre d'information seulement 


The anouncement appears as a matter of record only. 


Euro Disneyland S.C.A. 


_ Euro Disneyland S.N.C. 
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Phase 1, Euro Disneyland 
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and 
Citibank, NA Crédit Agricole 


᾿ Deutsche Benk Ακηιδηραοίσοπα The Long-Term Credit Bank of Japan, Limited 


Morgan Sen Trust Company of New York 


Le ne * Lead Managed by : 
Banque Nationale de Paris Citibank, ΝΑ. ᾿ Crédit Agricole 
The Long-Term Credit Bank of Japan, Limited 


Déutsche Bank Aktiengesellschaft 
| . Morgan Guaranty Trust Company of New York 


: . Crédit National Banque Indosuez 

amer Ronerdamn Bank M The Bank of Nova Scotia The Bank of To td 
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“τ΄ Generale de Banque Beige [France]} 

The Msubiehi Bank, Limited The Mitsubishi Trust and Banking Corporation The Miisui Bank, μα. 
NMB Bank (France) The Saitama Bank, Li. 
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RÉSULTATS DU PREMIER SEMESTRE 1989. 


Le conseil d'Administration s'est réuni le 15 septembre 1969 
ner les Comples consolidés et sociaux du premier semestre 


€ 
PUBLICITÉ FINANCIÈRE 


Le chiffre d’affaires consolidé s'établit à 1 301 millions de 
francs, én ätigmentation de 21 % sur le premier semestre 
1988. Les résultats nets atteignent 37,2 millions de francs, 


de francs part du groupe) à comparer à ceux du premier semestre 

1988, de 210 milfions de franks (dont 185 millions de francs part du 

groupe). . Le périmètre de consolidation inclut les en. 

Cet accroissement de l'activité résalte de la politique d'expansion lm- juin 1989 : OLYMPIC GARAGE à Vicky et DISTRIBUTION 
cée en 1988. AUTOMOBILE BELGE, concessionnaires de la marque 
En effet, Le périmè ètre de πὰ d les di Peugeot ainsi que COFAM, société importatrice en France des 
de participats τα δες depuis le mois de janvier 1988, et notam- Mitsubishi. Ξ 

ment celles de La Enche Méridionale εἰ des filiales enropéemnes de a La CICA réalise un bénéfice de 18,3 millions de francs contre 
CDME.. 17 millions à fin juin 1988. 


prévisions pour le second 
avec les réserves d'usage, d’antici- 
per pour l’année 1989 une bonne progression des chiffres 
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Le débat sur les concentrations d'entreprises en Europe 
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le rôle de la Commission 
face aux fusions et aux acquisitions 
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serait une révision du seuil à la 
baisse. - 1} y à eu pratiquement 
consensus », Ont déclaré de concert 
Mme Cresson et M. Briton devant la 
presse. 

L'Italie néanmoins refuse encore 
d'accepter le seuil de 5 milliards 
d'ECU, qu'elle estime levé, 
Pour atténuer les craintes Etats 
membres qui n'ont pas de véritable 
organisation nationale de contrôle, 
les Néerlandais ont suggéré que, 
durant la période de transition, la 


dial compris entre 2 et 5 milliards 
d'ECU. Cette formule devrait facili- 
ter un accord. 


Inquiétedes allemandes 

Les Allemands, de leur côté, sou- 
haitent que la Coramission n'ait pas 
l'exclusivité du contrôle. Îls estiment 
ge, dans certains cas, une opération 
le concentration. méme si elle 
n'affecte pas la concurrence au 
niveau communautaire, peut le faire 
à un niveau national, régional ou 
sectoriel, et que, par conséquent, il 
conviendrait que les organismes 
nationaux (en l'occurrence le Bun- 


tional 
spécifique du type de ceux auxquels 
t les Allemands, elle pourrait 
: bifiter ἐπὶ mpques sr 
lu pays membre en cause 
τῆξρα ἃ moduler l'autorisation 
quelle aura donnée. En cas d'inter- 
ction, le problème ne se pose 
mème pas. ΠῚ est bien évident, en 
effet, qu'il n’est pas question de lais- 
isation nationale auto- 
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dre de leur attrait, estimaient des 
spécialistes. Walt Disney a gagné 
2 5/8 points, à 116 5/8. Procter and 
Gamble et Woolworth étaient 6ga- 
lement fermes. En revanche, 
ventes et des bénéfices en retrait au 
troisième trimestre, 8 pordu 7 1/4, 
à 26 1/4. Motorola et Digital 
Equipment ont cédé du terrain. 
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Au 30 juin 1989, le Produit Net 
Bancaire de la BNP «INTERCONTI- 
NENTALF » atteint 225,8 millions 
de francs (+11,8 %). Les résut 
tats d'exploitation s'élèvent à 
117 millions de francs contre 101 
au premier semestre 1988. Ils pro- 
gressent de 16,3 %, grâce notam- 


Métropole. 
Après provisions, impôts et divers, 
les résuitats nets s'établissent à 
73,7 millions de francs, en pro- 
gression de 18,1 %. 
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